
La ¥ie suisse
On comprcnd fac i lement  que le dé-

veloppement des événemcnls interna-
lionaux cont inue  a preoccupar l'op i-
nion publi-que. Lc peuple suisse, pour
•sa puri , ne cesse de manifeste!* sa
sympathie aux combattati.. . hongrois
héros de la liberto , qui , depuis plu-
sieurs semaines , résistent avec con-
nine à l' occupant et oppresselir so-
viéti que. Ces événements  ont démon-
tre que la jeunesse a laquelle oil re-
prochait depui s p lusieurs années son
désinléressemcnt à la chose publi que
savait lorsque Jes événements l'exige
ci (pie les valeurs fondamental-es «ont
en jeu , reagir avec vigueur.  A l'inté-
rieur ile notre pays, la TÓ percussion
Ja p lus visitile des événemcnls de
Hongri e esl certainement un renfor-
eement de la cohésion nationaie et
une désagré gation du parti commu-
nistc , désagrégalion sur tout  percepli-
hlc en Suisse alémani quc.

Autre eonsequence des événemcnls ,
lc 'cornile de l'initiative Chevallicr a
décide , n la majorité de ses membres ,
de retirer l'initiative. Ainsi se clòl
une phase de noire histoire où idèa-
liète, et idéologues avaient réussi , ù
la l'aveui- du mylhe de .la coexistcnce
« pacif i que » à rassemhlcr un noni-
lire impor tan t  de citoyens. Mais les
faits qui v iennent  de se passer non
loin de nos frontières ont dessillé les
yeux.

Bien que prati quement  lc ravitail-
lement de notre pays soit assUré , cér-
lains citoyens , aba-ndonnanl toute ver-
gogne , ont donne , ces joi.rs derniers ,
un spectacle aff l igcanl .  Dominés pal-
le scntiment vra iment  peu chrétien
de sau\er à tout prix leur confort , ile
se soni precipite, sur les marchandi-
ses avcc une frenesie digne d' une
meil leure cause. Une Ielle condit i le  a
cu no tamment  pour irésullat d'obliger
les autori tés  à prendre des mesures
de rcs t r ic l ion notamment dans le do-
maine  des carburante.

Le gouvernement espère , cn déeré-
tant  . l ' inlcrdicl ion dc circuler le di-
manche et cn faisant appel a des éco-
nmnics  dans la consommation de l'cs-
sence de pouvoir parer aux difficultés
provisoires ct d 'évitcr des mesures
p lus rigourcuses . L' inlcrdiclion de
circuler  lc d imanche est fondéc suu*
la loi du 30 Septembre 1955 sur la
préparation de la défense nationaie
économi que. Celle loi autorise lc
Consci,! federai , lonsque l ' imporla l ion
de marchandises indispensables est
sérieusement ent rayée , à prendre pour

Un hotel .lot.ar.t pour la flotte suisse

La coque do l'ancien remorqueur à roues « Bern » vient d'ètre transformée en une
unite moderne et confortable , le ¦ MS Basilea » . Le navire peut transporter 55 passa-
gers, logés dans 24 cabines doubles sous le pont, 3 cabines doubles et une simple sur
le pont. Trois moteurs Sulzer de 450 CV chacun assurent la propulsion de ce navire
qui va ètre affeeté à la navigation sur le Rhin. En plus des salons confortables à l'inté-
rieur du bateau , les passagers ont à leur disposition un pont découvert , d'où , lorsque

le temps est beau, ils peuvent à leur aise admirer le paysage rhénan.

une durec l imitee des mesures de ra-
tionnement el à fixer des prix maxi-
ma. Etani donne la si tuation sur le
marche des combustibles li quides et
solides, il est heureux que notre ap-
provisionnement en électricit é soit
assuré pour ces prochains temps, si
une sécheresse excseptionnelle ne sur-
vienl pas. Toutefois , comme nous
sommes dans une certaine mesure dé-
pendants de J 'étranger pour notre a-Ii-
mcnlal ion en energie , il convieni donc
d' user de nos réserves qu 'avec rete-
nue.

Avant Ja session d'hiver des Cham-
bres fédérales, Ics deux commissions
du Parlement ont approuve l' accord
avec Ics Etats-Unis en matière d'uli l i-
sation d'energie atomi que pour des
buts paci 'fi ques. On peut donc main-
tenan t  s'a t tendre  à ce que le projet
soit adoplé par le Conseil national et
le Conseil des Etats. Les commissions
ont pu se persuader que J'échéance
d' exp éricnces s,ur l' emp loi à des fins
pacil' i ques de l'energ ie atomi que re-
vèt une importance considérable sur
notre pays et que Ics conditions po-
sécs par les Etats-Unis ne sont pas
insupporlabl .es. La « ra'llonge » à
l'accord dépend de la comp étence du
Conseil federai.

Toujours dans le . domarne de Ja
politi que extérieurc un progrès sen-
sible a été fait  dans la question de
l'adbésion de la Suis-se au GATT. A
la fin de la dernière session de cet
organismo , Ics parties contractantes A
l'accord genera l sur Jes tarif s dona-
rne , ct de commerce ont décide d'ac-
cepter l'admission de la Suisse à t itre
de membre associé provisoire. Dès
l' entrée en vigueur dc ce s ta tut ,  la
Suisse devra entamer des négocia-
tions tarifaircs avec Jes pays mem-
bres du GATT. Ces négociations au-
ront lieu sur la base du nouvea u pro-
jet de tarli douanier suisse.

E n f i n , le Conseil federai soumellra
à l'Assemblée federale un projet dans
lequel il propose au Parlement d'aug-
mente r  de sept a neuf pour cent les
allocations de renchérissement au
personnel federa i aclif  pour 1957. Les
salaires iréels du personnel federai
ayan t  été augmenté*. dc cinq pour
cent en 1956. ce nouveau relèvement
représentc un gesto très large de la
Confédération à l'endroit  de ses fonc-
tionnaires.  Le coùl de cette augmen-
ta t ion  est de 23,8 millions de, francs.

II. v. L

DANS L'ARCTIQUE, LES U.S.A. ET L'U.R.S.S.
FONT LA CHASSE AUX... ILES FLOTTANTES !

Des Ile:s floltanles en giace d ea» douce !
(De notre correspondant partioulier}

Celle clou nati le affaire ilcs ilcs
flottante» a commence tout dc sui-
te après la dernière guerre mon-
diale cri aoùt 1946. Un avlon mili-
taire américain patrouillant cn
pleine brume à 500 kilomètres au
nord dc point Barrow sur la còte
seplcntrionalc de l'Alaska, voit
surgir brusquement la silhouette
d'une ile longue environ dc 30
kilomètres et large de 25.

Aucune carte géographiquc nc
.s ignalu.1 une ile dans ces parages.
Envoyée au Pcntagone, l'image
photographiéc du radar y déclcn-
cha une surprise Jamais égaléc.

On decida dc fairc une enquète
avec le secret espoir d'ulilisc r un
jour celle ile mystérieuse pour des
fins militaires.

Il était impossible qu'on cut af-
faire à un iceberg, ses dimcnsions
étaient bien trop grandes. Au bout
d'un an, nouvelle surprise. On s'a-
percul que l'ile s'était déplacéc.
En 1950, elle avait ainsi parcouru
9 degrés vers le nord ct 87 degrés
vers l'est.

II s'agissait d'un enorme bine de
giace de 960 kilomètres carrés dc
surface. Sa forme était totalcment
differente de celle des banquises
qui l'enlouràient. Ses borti s fi>r-
maient au-dessus du niveau des
eaux, des falaise s hautes dc 25 à

Alors que les banquises s'enfon-
70 mètres.
cent dc quelques mètres dans la
mer, la hauteur immergéc de l'ile
devait atteindre 200 ou 300 mè-
tres. Sa couleur bleulée ct sa tes-
ture étaient pour le moins surpre-
nantes. Il devait s'agir d'une ile en
giace d'eau douce et non en giace
d'eau salée. C'était vraiment là
chose inhabiluelle.

Le Pentagone baptisa celle ile
si- particulière « T. 1 » et c'est la
58me escadrille de reconnaissance
stralégique qui recul l'ordre d'en
suivre fous les moiivements.

¦Pendant trois ans « T. 1 », Ile
en giace d'eau douce, parcourut
ainsi 2.400 kilomètres dans l'océan
antarcti que. Pour cela, elle se
contenta dc suivre le courant dc
Beaufort , gigantesques tourbillons
des eaux glaciaircs ct qui se dé-
place lentement vers l'est, passe sì
proximilé du pòle nord el revient
vers l'Alaska cn longcant lc Grand
Nord Canadien.

Puisque l'ile vagabonde « T. 1 »
n'était pas -faite d'eau salée, d'où
provenait-elle ?

Le Lieulenant-Colonel Joseph
Fletcher, chef de la 58e escadrille.
decida de pcrcer ce mystère. Il se
documenta sérieusement sur tout
ce qui trinchil i t aux lerres polaires.

II découvrit ainsi qu'au début
dn siècle, l'Amimi Robert Peary
avait remarqué la présenee d'énor-
mo-s glaciers sur la còle de l'ile
Ellesmère, à proximilé du pòle.

Joseph Fletcher se posa avec
son avinn ouelque tennis plus tard
sur l'ile Ellesmère. Là. il trouva
d'immenscs glaciers. L'un d'eux
nolammcnt faisait saillie sur la
mer. Sa couleur bleulée et sa tex-
ture resscmblaicnt étonnammenl
à celles de « T. 1 ». T.n seule « .
nlication désormais nossible étail
oue « T. 1 » nrovenail des glaciers
CÒHcrs de l'ile Ellesmère.

Mais ce glacier se déolace avec
une Ielle lenleur que si la supposi-

AU PALAIS
Deux chers maitres parlent d un troi-

sième, lequel a la réputation d'étre un pa-
nier percé toujours à la recherche du bil-
let de mille. Il est en outre affli gé d'un
zozotemen t qui handirape sérieusement ses
plaidoiries.

non est exaclc , l'ile « T. 1 » a di -
sc séparcr du continent il y a 200
ou 250 ans.

•D'autres ilcs floltanles cn giace
d'eau douce furent par la suite
découvertes par Ics Américains.

L'ile « T. 2 », dc forme presque
carréc dc 30 kilomètres dc còté,
fui Irouvée par une patrouille aux
environs du pòle.

Depuis leur découverte, ces ìles
ont été occupées par Ics Iroupes
américaines. Elles n'ont jamais
diminuéc de volume. Elles fondent
simplement un peu au cours dc
l'été, mais, pendant les longs mois
l'hiver, elles récupèrcnt vile ce
qu'elles ont perdu.

Elles se déplacent toujours sur
le courant de Beaufort qui décrit
une vaste ellipse dans l'Océan Arc-
li que. On estimc qu'elles peuvenl
ducer plusieurs siècles.

Dc leur còté, Ics Russes ont oc-
cupe cinq ìles flollantes baptisécs :
« Station pòle nord » No 1, No 2,
No 3, No 4, No, 5... Chose curieu-
se. Ics hommes vivant sur « T. 3 »
ont cu la surprise dc découvrir
sous la giace plusieurs couches
végétalcs el minérales épaisscs de
53 pieds. Cela tcndrait à prouver
que ces ilcs se sont bien détachées
d'un glacier continental à uns cer-
taine epoque. Mieux encore : en
creusant "la giace, une forcuse fit
jaillir un puissant geyser qui s'ar-
rèta au bout dc quelques minutes.
II y avail un lac d'eau douce sou-
terrain à dix pieds de profondeur.
Les ìles floltanles dc l'Arclique nc
scrvent pas seulement de bases mi-
litaires avaneées. Elles présentent
un intérèt scientifique considéra-
ble. Gràce à elles, les savants dis-
posenl désormais de bases stablcs
pour faire des études quantitatives
des tcmpéralures, courants, champs
magnétiques, force de gravitation
et des relcvés topographiques du
fond dc l'océan.

Les Russes soni ailes la voir en
se promcnant en sous-marin sous
la banquisc. Lc submersible sovié-
ti que dc faible tonnage tra inai!
derrière lui un bathyscaphc d'un
nouveau genre où se trouvait les
appareils enregistreurs.

Ils onl bnptisé la chaine sous-
marinc polaire : « Chaine Lomo-
nossof ». Il s'agit d'un ensemble
montagnciix plus important que
Ics Al pes. On pense qu'en ccrlains
points de l'Arcli que, ccttc chaine
doit emerger. Contmircment à ce
qu'on croyait jusqu'ici, il y aurait
donc dés morceaux dc continent
sons la banquisc. El si un jour
celle-ci disparaissail , on vcrrail
surgir des ìles immenses non va-
gabondes cclics-ci dans l'Océan
Glacial.

Autre découverte recente falle
par les Russes : l'exislence dc mers
aérécs sous la banquisc où lc sous-
marin expérimental a pu se réfu-
gier à plusieurs reprises. On ima-
ginc le décor merveilleux de ces
mers inconnucs avcc, au-dessus
d'elles. èn guise dc ciel, d'immen-
ses voùtes de giace bleuc.

II semble donc que dans un pro-
che avenir on puisse facilement
tra verser l'Arcli que en passant cn
sous-marin sous la banquisc. Cela
peni avoir des conséquences stra-
tégi ques considérablcs.

J. R. D.

— Pauvre type. ! 11 n ' a aucun délnt.
— Non. Et pour le crédit , c'est la méme

chose !
LOGIQUE" ENFANTINE

René , 4 ans : — J'ai mal à l'estomac ,
maman.

La maman : — C'est parce qu ii est vide ,

La soucoupe
au qourdin

un ne parie p lus guère des soucou-
pes volantes qu'à propos de méprises
cocasses, semblables à celle qui , hier
encore , f i t  tenir un paisible prospec-
teur d 'uranium pour un Martien dé-
barqtté en Corrèze.

Mais le « Courrier Interp lanétaire »,
imprimé en Suisse , n'en continue pas
moins à recenser grattement les « _< . -
moignages » . Le dernier , recueilli au-
près d 'un habitant dc Puij-Saint-Gul-
micr (Pug-de-Dòme), M.  Tirpuin, est
trop siwoiireux pour que j 'en prive le
lecteur.

M.  Thirouin , à 11 heures du matin,
par temps clair , ijardait les vaches dans
un prc , lorsqu 'il vii venir à lui itti ob-
jet lumineilx circulaire d 'environ un
mètre de diamètre , aurèole de filaments
semblables à de petites lances d'acier.

« Je f i s  quel ques pas en m'éloignunt ,
dit M.  Thirouin, et , chaque fo i s  que je
me rctonrnais , j e  constutais que l'ob-
jet me suivait , en conservant entre lui
et moi la mème distance , c'est-à-dire
2 «1. 50 à 3 mètres. Nous f imes  ainsi
une vingtainc rie mètres.

» Je m'arrétai alors et demandai :
« Qu 'est-ce que vpus venez faire  ? »

»/e ne rc^us aucune réponse. Alors
Icvant mon bàton, un bàton long de
1 m. 20 ,qul me seri à metter mes va-
ches, j 'ai marche vers la chose, qui se
mit à recider , conservant toujours la
méme distance entre elle et moi. Puis,
je tentai de f a  contourner -af i n  de voir
son autre face;  mais elle se dép lacaif en
ménte temps que moi en me presentant
toujours spn ment e còté: »

Finalement , A/. Thirouin mit en fu i -
te « la chose », qui disparut derrière un
bois.

« Trini commentrtirc est super f lu  » ,
conclut unire confrère  astrai.

Ajoutons pourtant que la legende des
snucoupes nous semble , après dix ans,
f inir  bien ainsi misérablemcnt sous le
gourdin d 'un vncher.

SVI. I¥_x Holzer ,
nouveau d.recteur
de l'Off.ce federai

de l'industrie

Comme successeur de M. Max Kaufmann
le Conseil federai vient d'appeler à la di-
rection de l'Office general de l'industrie
des arts et métiers et du travail , M. Max
Holzer , docteur en droit , de Berne. Né civ
1902, M. Holzer fit ses études à Berne et
entra en 1933 dans Ics services fédéraux.
Il travailla à la caisse de compensation
pendant la guerre et fut promu vice-di-
recteur de l'Office federai de l'industrie en
1947. M. Holzer est professeur honoraire de
l'histoire économique à l'Université de

Berne.

René. Tu n'as pas déjeuné.
Le lendemain.
Le notaire en visite : — J'ai des maux

de téle terrihles , madame...
René : — C'est parce qu 'elle est vide,

n'est-ce pas , maman ? !



LES SPORTS j

Le H.C. Servette
A l'occasion de l'inauguratimi officiel-

le de la patinoire artificiclle de Sion, le
ler et 2 décembre , l'on aura le privilège
de voir en action, le samedi soir 2 dé-
cembre, la grande révélation suisse de
hockey sur giace de ces dernières an-
nées, le H.C. Servette.

Formation habituelle de l'equipe :
Stuellici* ; Pochini. Schiudici* ; Bongard,
Branger ; Bagnoud , Frei, Girard ; Della,
Preissig I, Preissig IL

Entraineur : Je Canadien Girard.
Internationaux : Staebler, Branger,

Della, Frei, Schindler et le Valaisan
« Chouchou » Bagnoud.

Palmarès : Champion suisse de Sèrie
A l'année dernière et ascension en ligue
nationaie B.

Victoires cette saison : a battu en
matches amicaux : Lausanne, Youg-
Sprinters, Chaux-de-Fonds, Gotteron et
Grasshoppcrs.

Parlicularités : cette formation joue
un hockey très offensif , sous la direc-
tion du célèbre Canadien Girard, qui a
fait du Servette l'une des plus redouta-
bles formations de la Suisse et ceci en
deux ans seulement.

? Conclusions : le H.C. Servette a une
| formation très spectaculaire qui enthou-
> siasmera le public valaisan toujours très
I avide de beau jeu. .
; P. A.
^̂ M ^M^̂ ^̂ VWWVWWW»

# SKI

Calendrier des concours
1956-57

Catégorie I
Janvier — 18-20 : 23es Championnats Val. de Ski

(disciplines alpines), Unterbaeeh ; 19-20 : 23es Cham-
pionnats Val. de Ski (disciplines nordiques ) et Mes
Courses de Relais, Lcukerbad; 25-27 : 24e Trophée du
Mont-Lachaux, Crans^Montana .

Mars — 15-17 Gornergrat Derby, Zermatt.
Catégorie IL
Février — 2-3 : Slalom Géant, Planachaux , Champéry ;

3 : Dreipisten-Rennen , Unterbaeeh; 24 : 2e Trophée
de la Brentaz, Brentaz-Vercorin ; 24 : Langefluh-Derby,
Saas-Fee.

Mars — 10 : 6e Trop hée de la Luy, Saxon; 3 : Ci-
nals-Derby, Unterbaeeh; 17 : Coupé de Proibì , Héré-
mence ; 31 : Derby de Thyon, Sion.

Avril — 14 : Derby d'Ovronnaz, Leytron ; 14 : Oster
Ski-Derby, Saas-Fee; 28 : 9e Derby de Valerette,
Choéx-Monthey.

Catégorie III.
Décembre — 6 : St. Niklaus-SIalom, Saas-Fee; 23 :

Slalom d'ouverture, Champéry ; 30 : Riesensl a'lom, Un-
terbaeeh ; 31 : Silvester-Slalom, Saas-Fee.

Janvier — 6 : Concours régional de la Vallèe du
Trient, Salvan; 5-6 : Concours annuel , Hérémence ;
13 : Concours des hòtes de la station , Champéry-; 17 :
St. Antonius-Langefluh, Saas-Fee; 20 : Concours de
saut, Montana-Crans.

Février — 9-10 : 17e coupé de Saxon , Saxon; 10 :
Concours de saut, Montana ; 17 : Coupé du Pas de
Lona, St-Martin ; 17 : J.O. Rennen , Unterbaeeh; 16-17 :
Concours annuel , Val d'Illiez; 23-24 Championnat de
Montana O.J., Montana; 17 : Concours de ski, Veyson-
naz ; 17 : Coupé des Ai guilles Rouges, Hérémence;
24 : Concours régiona l, Leytron.

Mars — 3 : Rosswald-Derhy, Brig; 19 : Sasserhof-
Cup, Saas-Fee; 24 : 4e Derby du Luisin , Salvan ; 21 :
Oster-Skispringen, Saas-Fee.

59

Sur la faijad e de la maison, nouvellement
folanchie , il lut ces mots en grosscs lettres noi-
res : « Bertaux , aubergiste. Loge à pied et a
cheval » . Sur l'autre coté un peintre du pays
avaiit peint de son mieux , et avec plus de bonne
volonté que de talent , deux chiens blancs.

Le jeune homme marcha vers la porte de
l'auberge, sur le seuil de laquelle un homme,
son bonnet de coton à la main , semblait lui
souhaiter la bienvenue.

Mais, soudain, Edmond tressaillit et s'arrèta
brusquement, les yeux grands ouverts , fixés sur
les deux gros chiens de pierre, couchés à plat
ventre de chaque còté des marches qu 'il fallait
monter pour entrer dans la maison.

Sa physionomie exprimait en mème temps la
surprise et la stupéfaction. Il porta les deux
mains à son front , cherchant à saisir un souve-
nir vague et confus. Bien que sa mémoire ne
lui rappelàt rien d'exact , il n'en pouvait douter,
ce n 'était pas la première fois qu 'il voyait ces
deux animaux , qui dressaient fièrement la lète.
» Un t ravail rapide se fit dans sa pensée, et il
conclut que, dans son enfance , il était venu à
Saint-Iru n avec sa mère.

Un sourire doux et triste effleura ses lèvres,
puis rejetant sa tète en arrière, il grimpa les-
tement l'escalier de pierre et entra dans la mai-
son

— Monsieur veut déjeuncr ? lui dit l'aubergis-
te. Que faut-il lui servir ?

— Tout à l'heure répondit-il : est-ce vous qui
ètes le maitre de cet hotel ?

— Oui , monsieur, et je me nomine Bertaux ,
comme mon onde, monsieur, un bien honnète
homme dont je suis le successeur.

CANTON;# l OU VALAIS Li Vie Dfllltl .UG .. CBIIIOil
t Révérend Pére ;
Francois BOVIER

Mercredi matin s'est éteint , après de longues heures
de souffrances pieusement supportées, le Rd Pére F.
Bovier, de l'ordre des Pères missionnaires du St-Es-
pril (Bouveret).

Il était né le 2 mai 1897 à Vex. D'un caractère pres-
que timide, mais enjoué , et à l'occasion aimahlement
farceur, rien ne la issa il spécialement entrevoir sa fu-
ture vocation.

A 20 ans, après une période de prières et d'interro-
gation de 'lui-mème, il se decida à entree à l'école mis-
sionnaire du Bois Noir. Ce fut le premier Pére va-
laisan qui sortit de cette école de missionnaires.

En 1928, il celebra sa première messe 'dans sa com-
inune et partii en 1929 pour Mandritsara à Madagas-
car .

Revenu au pays, iil répartit pour Madagascar en 1950
pour une nouvelle période de 5 ans.

Il était de retour depuis quelques mois, et bien
que sa sanile fut  ébranlée, son plus cher désir était de
rejoindre sa mission pour 5 ans encore.

Le Rd Pére Bovier était patient et doux, mais d'une
douceur qui n 'excluait pas la fermeté. Son dévoue-
ment à l'apostolat qu 'il avait choisi était sans restric-
tion. Il avait réussi à se faire apprécier, mais surtoul
aimer par les indi gèncs au service desquels il s'était
mis.

Lors de son dernier séjour en Valais , il avait été
Irès affeeté par les terribles événements de Hongrie.
Ce n'est pas sans douleur non plus qu ii avait constate
les progrès du marxisme jusque dans son village natal.

Jeune prélre il avait souhaite pouvoir mourir dans
sa maison l'u m i l i a l e  auprès des sien.. Son vceu a été
exaueé; lorsqu 'il ressentit son premier malaise, il était
a Vex en compagnie de sa sceur dévouée qui le velila
ainsi que son frère jusqu 'à son dernier soupir .

Par contre , son désir de continuer encore son apos-
tolat n 'a pas été exaueé. Dieu avait sans doute jug é que
sa mission sur terre était remplie et terminée, et II
l'a rappelé parmi ses élus.

Que ses prières soient enlendues de Dieu pour que
de plus grands malheurs nous soient épargnés.

CHRONIQUE DE NENDAZ
Ultime prelude

Les votations de dimanche se préparent acti-
vement. Après de nombreuses réunions, les di-
vers partis ont désigné leurs candidate dont le
scrutin dominicàl deciderà du sort heureux ou
malheureux.

Dès aujourd'hui , lès listes seront portées à la
connaissance des citoyens. Et, durant ces trois
jours , un dernier combat d'inf.luence se livera
entre les divers candid ats. Les ultimes sympa-
thies s'aoquerront ou se détourneront. Le jeu ,
fait  de tort et de finesse des candidate, se heur-
tera à l'examen non moins sevère des électeurs.

Souhaitons une bonne chance a tous nos can-
d idats.

S.P.F.

Merci
Le clergé paroissial organisait, la semaine

dernière , une collecte dans les divers villages
de la commune, en faveur de la Hongrie et de
ses réfugiés.

Celle heureuse initiative rencontra un accueil
généreux de la part de nombreuses personnes
et prouvé ainsi que nos populations de monta-
gne, mème moins favorisées, ne demeurent
point insensibles aux souffrances de plus mal-
heureux qu 'eux.

Aussi , nous remercions grandement notre
population qui sut témoigner d'une si belle
compréhension. Ne nous hàtons pas d'oublier
trop tòt il'iiiijiustice subie cru ellement par la
Hongrie ! Méditons la douloureuse lecon de
cette détresse, en dehors du simple souvenir
que nous raconterons à nos enfants, lors des
soirées d'hiver.

S.P.F.

(Sous cette rubrique, nous publierons pendant
la campagne électorale qui précède les éleetions
communales des articles qui peuvent èmaner le
citoyens de tous les partis. La rédaction ne fa i t
pas siennes les réflexions qui y sont émises et
n'exige en eonsequence que l 'absence d 'expres-
sions injurieuses ou d 'allégations pouvant entrai-
ner des poursuites p énales).

LA FILLE I
EMILE RICHEBOUtG fVIA UDI E |j

— Eh Ibien , M. Bertaux, si TOUS pouviez dispo- au mois de décembre, oui, c'est bien cela , au
sei- d'un moment il me serait agréable de eau- mois de décembre... une jeune femme, un jeune
ser avec vous. enfant, qui pouvait avoir quatre ou cinq ans.

— Je suis à vos ordres, répondit l'aubergiste Elle a quitte l'hotel le soir, il faisait nuit , un
avec empressement. froid de loup ; j 'ai voulu l'en empècher, impos-

II s entrèrent dans une petite pièce, qui ser- sible ; elle est partie quand mème. Oh ! mainte-
vait de bureau. nant , je me rappelle très bien : l'enfant, un pe-

— Monsieur, je suis prèt à vous écouter, dit tit diable — c'était un garcon — montait à che-
Bertaux, indiquant un fauteuil à son client , et vai sur les chiens de pierre, qui sont devant la
s'asseyant lui-mème sur une chaise. porte ; je dus mème me fàcher pour le faire

—. Vous m'avez dit tout à l'heure que vous f inir , car j 'avais peur qu 'il ne se cassài Un mem-
aviez succède à M. Bertaux, votre onde. Y a-t-il bre en tombant.
longtemps de cela ? Edmond écoutait avidement, la poitrine op-

— Oui , monsieur, environ quinze ans. pressée.
— En ce cas, vous allez pouvoir, peut-ètre — Sont-ils restés longtemps chez vous ? de-

répondre a mes questions au sujet d'un fait qui manda-t-il.
m'intéresse vivement. — Non , quatre ou cinq jours, je ne sais pas

—Je vous assuré d'avance que j 'ai le désir de au juste. La dame avait prit une chambre au
vous obliger. premier, celle qui se trouve au-dessus de cette

— Ce sont vos souvenirs, surtout, que je vais pièce.
interroger : vous rappelez-vous avoir logé chez — Est-ce que cette chambre est libre ?
vous, il y a eu treize ans au mois de décembre — Oui , pour le moment.
dernier, une femme avec son enfant ? _ Mon intention étant de passer quelques

— Nous logeons ici beaucoup de voyageurs, jouns à Saint-Irun si vous le voulez bien , mon-
fit l'aubergiste en souriant. Cependant, atten- sieur Bertaux , je vous loue cette chambre pour
dez... il me semble que je me souviens. C'était un mois.

Sincères et de mauvaise foi
Dans un article int i tulé  « La mauvaise foi », M.

Albert Dussex, député-rédacteur , se plaint de ce « que
l 'on irait jusqu 'à insinuer qne nous sommes des com-
munistes ».

Sii  y a des gens qui ont jamais pensé ainsi , ils nous
paraissent avoir singulièrement surestimé le bonlioin-
me et son équipe. Pour étre communistc, il faut toni
de méme avoir hi quel ques pages de Karl Marx. Et
nous doutons fort qu ils l'aient jamais fait .

Et encore ! Mème s'il l'avaient fait , on pourrait
encore affiriner , avec «Alter  ego » (alias Georges
Zufferey) que l'on peut étre marxiste et socialiste (et
non pas communiste).

C'est vrai. Tous* Ics marxiste» ne se rattachent pas a
la Troisième Internationale (eelle de Moscou). Il y a
ceux de la deuxième (les socialistcs) et ceux de la qua-
trième (les trotskistes)..

Mais cela n'empéche pas que Karl Marx a écrit cn
1848, en collaboration avec Engels, le petit catéchisme
de tous les marxiste., lequel a pour titre : Le Ma-
nifeste Communistc.

Et que tous les marxiste, de toutes les Internatio-
nale, ont toujours proclamé que le premier stade de
l'action politique « prolétarienne » est et ne peut étre
que I ag i t a t i m i , suivant la formule fameuse : « il faut
apprendre au peuple qu ii est malheureux », nu d'au-
tres équivalentes .

J avoue ne . ine sentir au r in i  goùt pour aucune for-
forme de -marxisme, aversion renforcéi* encore par le
fait bien connu que la troisième Internationale (celle
de Moscou) utilisé constamment le procède du «noyau-
tage» à l egarti des partis ou des syndicats ouvriers
qui ne lui appartiennent pas directement. Et l'on a
vu certaines « Trade-Unions » britanni ques elles-mè-
mes qui se trouvaient un beau jour coiffées par des
comités où les communistes avaient la haute main.

Et il n 'est que trop évident que s'il y a des com-
munistes en Valais, ils ne peuvent pas faire d'autre
politique que celle-là. Le parti laissera quelques bons
gars assez inalins ou trop veules faire du communis-
me à visage. découvert. Pendant que ceux-ci détour-
nent l'attention sur eux-ménies, les durs font du noyau-
tage ailleurs et dans tous les milieux possibles et ima-
ginables, voir les plus inattendus. Et dans ce domame-
la on va de surprise en surprise : on a vu que S.S.
Pie Xlfei^ .dù- dissoudrf les prètres ouvriers , dont cer-
tains. se *éyi_ien t marxistes... ¦ ,¦ .

De'.tetó" .faits devraient donner à réfléchir à M. Al-
bert Duèjsex et à son équipe. A leur place , nous ne
serions pas tranquille, et il ne doit pas étre toujours
gai de ìhiliter dans un parti où l'on est obli gé de se
demander : celui-ci , qui parait si sur, ne scrait-il pas
précisement l'oeil et la main de Moscou dans la mai-
son ? ,'.-

Naturellement, M. Albert Dussex ne pourra jamais
croire à une Ielle mauvaise foi , tant la mauvaise foi
lui répugne. Cela se comprend aisément. Mais c'est le
propre du communisme de produire des hommes qui
sont à la fois sincères et de mauvaise foi. Sincères par-
ce que croyant de tout leur ètre à la beauté du com-
munisme. Et de mauvaise foi , parce que l'idéal justifie
tous les moyens pour y parvenir. C'est ce qui expli que
les invraisemblables et cyni ques déclarations des com-
munistes hongrois massacrati! leur peuple.

Sans doute les communistes valaisans ne peuvent
pas étre nombreux . Mais précisement en raison mème
de leur tout petit nombre, le noyautage est la seule
politi que qu 'ils puissent actuellement faire. (La se-
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conile étape , une fois sepaies des socialisles , est lu
surenchère).

C est là et non ailleurs , nous semble-t-il, que M. Al
bert Dussex devrait avoir l'oeil ouvert — et percalli
— pour dépistcr la mauvaise foi .  N 'y aurait-il que
trois communistes dans son parti , ce serait encore trois
de trop. Cadithoil

NOUS .Q^^REQ U
LA PATRIE SUISSE

No .8 du ler décembre 1956 — Au som ma ire de ce
numero : L'avion sans ailes . — Une belle réalisation :
I Atelier d' integration professionnelle de Morges. —
Le Palais de Blenheim, où naquit  Winston Churchill,
— Un couturier de quatorze ans . — Ville suisse : Tava-
nes. — Les spectacles en Suisse romande au cours du
mois de décembre. — Films nouveaux : « L'homme aux
clés d o r » et « Les aventures d'Arsene Lupin ». — Une
nouvelle inèdite de Luisa Mehr : « Un garcon chan-
tait ». — Notre cours de physiognonionie. — La page
des enfants. — Les conseils du jardiniers et de la mai-
tresse de maison. — Les prévisions astrologiques . —
Les actualités suisses, étrang ères et sportives. — Ro-
mans-feuilletons : « Terre de mirages », d'Annie  Arharil ,
et « Étrange mariage », de Concordia Merrel .

LA FEMME D'AUJOURD'HUI
No 48 du ler décembre 1956 — Au sommaire de ce

numero : A toutes celles qui révent de devenir star de
cinema : Le talent s'apprend-il ? — La Suisse aecueille
les réfugiés hongrois. — Indonèsie , Ile des dieux. —
La page des enfants. — Les prévisions astrologiques.
— Une nouvelle d E. Tasset-Nissolle : « Adieu , bel es-
poir ! ». — L'organisation ménagère. — Les actualités
internationales. — Roman-feuilleton : « Les chemins
détournés », de Concordia Merrel. — En pages de mo-
de : De nombreux cadeaux , faciles à exéeuler par Ics
filleltes et leurs mamans, qui sont présentés en modèles
coupés. — Comment conipléter la garde-robe des en-
fants : lingerie pour garcons et fi l les , manteaux , etc .
— Les robes « princesse », gioire de la mode Inverna-
le. — Un cours de gymnastique qui permettra à ella-
rune de trouver , ehez elle , une heureuse délente , etc.

Auto-Ecole
Garage de Tourbillon :

SION ]
. pratique voiture Fr. 12.— à l'heure \

— Je puis vous en offr ir  une plus belle.
— Non, non, c'est celle-là que je veux.
— C'est bien , je comprends ; vous connaissez

la dame en question.
Le jeune homme poli sca un soupir.
— Hélas ! dit-il , d'un ton douloureux , je l'ai

connue, en effet ; mais trop peu... D'ailleurs,
je n'ai pas à vous en faire un mystère, monsieur
Bertaux , je suis son fils ; je suis cet enfant , ce
petit diable , qui monta i t  à cheval sur vos chiens
de pierre au risque de se casser le cou.

— Quoi ! c'est vous, s'écria l'aubergiste ébalu
Tout de méme, en vous regardant bien , il me
semble que je vous reconnais.

Le jeune homme ébaucha un sourire.
— Cela prouvé, dit-il , combien votre mémoire

est excellente. Vous allez pouvoir me dire sans
doule, si je ressemble à ma mère.

Berlaux se gratta le bout du nez.
— Mon Dieu , je ne «anrais dire... il y a si

longtemps... et puis , tous les jours, nous voyons
ici de nouvelles figures. Pourtant, je me rappel-
le qu 'elle avait de beaux cheveux noirs comme
les vótres. Elle était pale , maigre et d'une tris-
tesse... Tenez , il me semble que je la vois en-
core : grande, fière, le regard clair , br i l lant , pro-
fond , les lèvres pàles, sans sourire, avec cela
une , voix douce , très douce, surtout quand elle
vous parlai!... Non , je ne puis dire que vous
ressemblez à votre mère ; mafs c'était une belle
personne, monsieur, une  belle femme !

Le jeune homme étai t  v ivement  emù, de gros-
scs larmes roulaicnt  dans ses yeux.

(à su iv re)

DE BRIGUE A MONTHEY
on lit la FEUILLE D'AVIS DU VALAIS
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j| f|̂  \pure laine, imprégnée f 'f ?  '" I ¦'' _ *'' - ŝ ^ ^y .  y  x̂ 'j
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Miei étranger, la boite de 500 gr Z.OU
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Sté coop. de consommation de Sion et environs

' ' 
¦¦¦' ¦

.

¦ BROCHET
¦ FERAS

D CABILLAUD
COLIN
¦ FILETS DE

SOLE
PERCHE
SANDRE

SAUMON FRAIS

COMESTIBLES

(fiS*W*fBBu&&

_̂_N°"™_fe ;̂
RUE DES VERGERS

Tél. 2.38.63

k . .

A VENDRE AVANTAGEUSEMENT

Beaux meubles de styles
ET

meubles anciens
Magnifiques commodes Ls. XV galbées
marqueterie, secrétaires, glaces, petits
meubles, fauteuils, lits de repos Ls: Phi-
lippe et autres, tables chevets, tables à
jeux et demi-lunes, Salons Ls. XV et au-
tres. MAGNIFIQUE SALON EMPIRE
ACAJOU avec vitrine. BANC-bahut sculp-
té. BEAU VAISSELIER ANCIEN. BA-
HUTS. Superbe commode hollandaise mar-
queterie fleurs dessus giace. Armoires
sculptées et marquetées. Quantité d'autres

objets.

ON PEUT S'ABONNER
à LA FEUILLE D'AVIS DU VALAIS
è n'importe quel moment de l'année.
Compte de chèques postaux II e 1748.

• ON LIT EN PLAINE

ir COMME DANS LES VALLÉES
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Pour les nouveaux abonnés, le journal sera servi gratuifement
jusqu'au 31 décembre 1956

C'est le journal de la capitale,
le plus lu et le mieux informe.
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Je souscris un abonnement d'une année à la Feuille d'Avis du Valais
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I Venez voir <
; la vitrine de la Papeterie ;

Office moderne
; E. OLIVIER-ELSIG J
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ELLE A TOUT POUR VOUS PLAIRE

Démonstration par l'agent general pour le
Valais

E. BOVIER , Vespa-Service
Av. Tourbillon — SION

» 
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la ¦ Feuille d Avis du Valais »

sert dc trait d'union



£es candidats aux éleetions communales
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Me Henri FRAGNIÈREAndré de QUAY
VICE-PRESIDENT de la VILLE DE SION

Né en 1895, il a fai t  de brillante s études
au terme desquelles il refil l le hrevet de
pharmacieii-cliimiste. Il oht in t  encore le
grade de docteur ès-SciénceB.

Très connu dans notre ville où il diri ge
avec succès une pharmacie , un laboratoire
d'analyses et d'oenologie , M. André de
Quay est extrèmement dévoué aux affa i res
publi ques.

Fortement apprécie comme vice-prési-
dent de Sion , il représenté les autori tés
communales au Comité de l'Hòpital  rég io-
nal et au Comité de la Cité ouvrière.

Depuis hui t  ans , M. de Quay est conseil-
ler munici pal.

Fin lettre , il est également interesse par
tous les arts en general. C'est aussi un
ami du sport.

Président de la Chambre pup illaire , il
déploie une activité sociale intéressante.

Au service mili taire , il f u t , comme offi-
cicr , chef du Service d'hyg iène de l'E.S.
M I .

Toujours prompt fi rendre d'éminents
services , il est , par définition , l'homme in-
dispensable à la coordination des affaires
publiques.

,. ...

André SAVIOZ
REPRÉSENTANT

Né en 1920, il milite très tòt dans les
organisations de la jeunesse catholi que ;
défenseur ardent des ouvriers de chantiers
et de l'agriculture , il a remp li sa mission
avec succès. On le trouve , p lus tard , ;i la
lète de la Jeunesse rurale du Valais et de
la Suisse romande.

Dès 1950, il entre comme secrétaire dans
le syridicalisme chrétien , puis , choisit une
profession indé pendante.

C'est un as du tir et un garcon sympa-
thi que.

Oscar ROCH
AGRICULTEUR

Né en 1905. Il suit les cours de l'Ecole
d'agriculture , puis fait un stage dc pépinié-
rìste dans le canton de Vaud.

Il nt* tarde pas à devenir un bon agricul-
leur auquel on a souvent recours duns la
profession .

Avec un sens juste des nécessités du nion.
de viticole , il remplit les fonctions d ins-
pecleur du vignoble.

Il connait fori bien les intérèts qu ii esl
appelé à défendre .

Benjamin PERRUCHOUD
CONSEILLER MUNICIPAL

Né en 1901 . Eroles prima ir es et secoli-
daires à Sion , puis école d'administrat ion
à St-Gall. Stages ù l'étranger et en Suisse
alémani quc.

Fonctionnaire postai , il devient chef de
bureau à la poste de Sion. Il s occupe aus-
si , depuis 25 ans, de la formation des ap-
prentis postaux.

Nommé conseiller municipal en 1948, il
fai t  partie des Commissions scolaire , édi l i té
et Services Industriels.

Il prèside la commission de 1 "Assistancc,
service qu ii a su développer.

Loisirs : chant.
Pendant plusieurs années a élé un prèsi ;

dent très qual i f ié  de l'association locale
du personnel federai et un collahoratcur
dévoué à la cause p u b l i que.

JURISTE — CONSEILLER MUNI CIP AL
Né en 1915, il fa i t  ses étutles olassi nuej

à Sion et a St-Mauricc , puis ù l'Univcr silé
de Fribourg, où il obtient brillanim.nl li
licence en Droit.

Avocai et notaire , il prat i que 'le noia ,
rial et le harreau dans notre ville avan t
d'étre nomine chef du Service juri di que
du Dé partement  de justice et poliee .

En 1950, il devient grefficr du Tribu nal
cantonal.

Me Henri  Fragnière fu t  président cen-
trai de la Sociétés des étudi ants  suisses ,
iléputé-supp léant du districi de Sion avant
d'entrer au Conseil munici pal où l'on fail
sans cesse appel à ses qualités de jurisle.

Président du Parti  conservateur chré-
tien-social (le Sion , il est secrétaire dn
Parti  cantonal  et membre du Cornile cen-
t rai  du Parti  conserva leiir suisse.

C'est un homme jeune , mais qui possedè
une exp erience très vaste des affaires pu-
bli ques.

Il a assume avec maitrise et une ottica ,
cité parfa i te  la ré'orgnnisat ion du parti.

Sa candidature est d autant  p lus appiè*
ciée qu 'il se trouve ètre le seni juriste au
sein du Conseil munici pal où se traiteli! de
très nombreux problèmes qui nécessilenl
des connaissances juridi que. très appio ,
fondies qu 'il possedè précisement à un de-
gre absolument remarquable.

m
, .. . . . . .  «i

Dr Pierre CALPINI
PRÉSIDENT DU CONSEIL GENERAL
CHEF DU SERVICE DE L'HYCIENE

Né en 1915, M. Pierre Calpini esl Irei
attaché à sa vill e natale . Cesi un Sédlinoii
qui ne peut pas resler indif férei i l  oux V'«-
hènies et aux affaires administrative* de 1«
Cile .

Possessein* de In maturi té  classique, il
va ensuite aux universités de Lausanne 'l
de Belili* . Cesi dans la vil le  federa le qu ii
obtient le doctorat.

Chef du Service phariiiaceiitiqu e de diva*
ses organisations internationales, il repressi-
te la Suisse et le Valicali à l'organisa tion
mondiale (le la Sanie.

Il renonee ù une activité qui l'uurail ph
ce nu premier pian des personnalités »e

l 'OMS, pour s'établir à Sion.
Nomine chef du Service d'hygièn e ilu

Valais, M. Dr Pierre Calpini est un nom-
ine d'action et de grandes réalisation s socia-
Ics. Il se dévoué iKitaiumenl dans les cu-
vres médico-sociales du Valais. Il est un
des promoteurs de la Cité ouvrière , de
l Ecoh* il infirmières , etc.

Au Conseil general , il est un pré si-
plein de. taet , conciliali! .

Ses expériences et son savoir scrolli &P
préeié au sein du Conseil municipal.

SE5^g

Roger BONVIN
PRÉSIDENT DE LA VILLE DE SION
Né en 1907, a fait  ses études au Collège

de Sion et à Einsiehlen. Il oht int  son di-
plòme d'ingénieur à l'Ecole Polytechni que
Federale de Zurich . Après avoir fait  des
stages aux ateliers de construction d'avions ,
il d i r i gea son activité vers les construc-
tions hydro-électri qij es et ne tarda pas a
devenir un spécialiste apprécie. Dès 1932,
il fut  appelé à diri ger plusieurs grands tra -
vaux de construction. Ccst, pour une très
large par t , gràce à son impulsion d ynami-
que que l'on doit  l'extraordinaire dévelop-
pement des forces Jiydro^électri ques en
Valais.

A ppelé par le Conseil d'Etat , il assuré ,
de 1943 ù 1949, la direction du Service de
la Protection ouvrière du canton du Va-
lais.

En 1949, il ré pond à l'appel du Conseil
d'adminis t rat ion des forces motrices pour
diri ger les t ravaux d'imp lantation du bar-
rage de Mauvoisin.

Enfin , en 1955, ù une ecla tante  majori té ,
M. Roger Bonvin est élu président de la
Ville de .Sion. ',

Esprit ! ouvert ù tous les problèmes qne
pose le développement rap ide de la cap i-
tale, il a su s'imposer à ses collaborateurs
et donner une impulsion nouvelle à notre
cité qui reprend son rang de cap itale.

Sportif , il est entraineur des alpins mi-
litaires qu 'il conduit  à la gioire olymp ique.
Commandant des cours al pins de la Brig.
Mont. 10, il devint rap idement le chef des
cours alpins de l'Armée suisse et , en me-

i*me temps, reprend le commandemen t  du
Rgt Inf. mont.  18 (Haut-Valais) en s'atti-
rant l'amitié de ses suhordonnés.

f \  • Au service mili taire , Roger Bonvin a le
v grade de colonel.

Il est aussi Conseiller national à Berne
où il défend les intérèts de son canton et

.':' de notte ville. -
Homme d'action , d'une grande probité ,

joiiissant d'une exp erience et d'une saga-
cité qui étonnent et déroutent mème ses
adversaires , il joint à une exceptionnelle
intelli gence tons les dons requis pour pré-
sider notre citte, surtout dans l'epoque
d'intense activité que nous vivons.

_emé OGGIER
CONSEILLER MUNICIPAL

Né en 1913, c'est une jeune force qui
représenté di giiement les ouvriers dont il
connait parfai tement  bien les difficultés.

Après un apprentissage de monteur-élec-
trieien , M. René Oggier est entré aux Ser-
vices industriels. 11 est ouvrier a la sous-
station de coup lagc des S.I. de Sion.

Membre fondateur  du Mouvement Po-
pulaire des Familles qu 'il a prèside pen-
dant 4 ans ; on le trouve aussi à la téte
de la Section des Syndicats chrétiens F.C.
O.M.

Ehi conseiller munici pal , il est membre
du Comité directeur du Parli conservateur
chrétien-social de Sion.

Sportif , il fut  un gardien de classe au
F.C. Sion avec lequel il joua pendant 10
saisons dont 6 avec la première équi pe.

Membre de la Commission de protection
ouvrière. il est appelé a inspecter les con-
ditions de travail en 1956 dans 100 com-
merce! et établissements assujettis _ la Loi
ad hoc du 18 janvier 1933.

Son dévouement reste toujours empreint
d'optimisme.

Efe_r_ SCHMID
ARCHITECTE CANTONAL
CONSEILLER MUNICIPAL

Né en 1892, il fait  des études classi ques
au Collè ge de Bri gue , puis à l'E.T.H. de
Zurich où il obtient son di plòme d'archi-
tecte.

Nommé architecte cantonal en 1926, M.
Karl Schmid est entri: au Conseil commu-
nal en 1945. Il est ù l'ori gine de nombreu-
ses réalisations dans le domaine de l'édi-
lité et des travaux publics.

Il s'est également occup e des organisa-
tions d 'étudiants à Zurich et des organi-
sations ouvrières en Valais. Homme calme,
pondéré , il a su concilier tous les intérèts
dans un esprit de collaboration exemp laire.

Au service mil i ta i re , il a a t te in t  lc grade
de colonel et a re(;u le commandement de
la Bri gade front ière  11.

Emile IMESCH
FONDE DE POUVOIRS

Né en 1899 ù Moerel. Fait l'école secon-
dale au Collè ge de Bri gue, puis rEcode
normale à Sion avec di plòme. Apprentissa-
ge à la Banque Cantonale du Valais avec
diplòme SSC.

Pendant 10 ans , il est président de l'As-
sociation suisse des employ és de banque ,
section du Valais. Dès 1946, membre du
Comité centrai de l'Association suisse des
emp loy és de banque.

Fut président de la Commission des fi-
nances du Conseil general.

Son intérèt  pour les a f fa i res  publi ques ,
ainsi qne ses capacités en font  un candi-
dat de choix pour les éleetions au Conseil
communal.

Daniel FAVRE
CONSEILLER COMMUNAL

Né en 1908, il fait  ses études au collè-
ge, puis à l'Ecole d'agriculture. 11 Ics pour-
suit ù l'Ecole. de sylviculliirc. Ce qui lui
permei de devenir très qualifié en la malie-
re.

Il exploite un peti t  domaine et un com-
merce à Pont de Bramois et remplit Ics
fonctions de forestier des communes de
Sion et Bramois.

En méme temps, il assuré la présidence
d'une caisse maladie Sion-Bramois.

Ses activilés , csscnliellement dirigées vers
des réalisations d' ordre agricole , sont noni-
breuses. Il prèside également la Commis-
sion d'agriculture.

Jacques WOLFF
INGENIEUR-DIPLOME

Né en 1912. Ecole polytechnique federale
de Zurich où il obtient , en 1937, le diplò-
me d ingénieur civil.

Stages à l'étranger. Passe a l'AIAG (Chip-
pis) au service hy dro-élcclrique. Devient in-
génieur à la ville de Sion et , successiveinent
adjoint à l' ingénieur cantonal des routes ci
ingénieur chef du Service des Eaux ci des
Forces hydrauliqiies du canlon , après avoit
élé, pendant trois ans, au servire de l'entre-
prise Losinger et Co.

Est officici* au service militaire.
A été président de la Société des Ing é-

nieurs et Architectes du Valais.
Sportif bien connu , il prèside actuelle-

ment le FC Sion dans sa saison la plus glo-
ricuse , depuis son existence.

Otto TITZ&
COMMERCANT

Né en 1908. Après un apprentissage chez
son pére, fait  un stage à Zurich pour la bi-
jouterie et à Lausanne poni- l' optique.

liorloger, bijoutier , opticien à Sion , il
prèside un certain temps l'Association va-
laisanne des Horlogers.

Membre du Comité directeur du Parti
conservateur chrétien social de Sion, il esl
membre de la Commission dc gestion et dc
développement au Conseil general.

Est présiden t d honneur du Groupement
de voi à voile et membre de plusieurs co-
mités de sociétés locales, dont l'Harmonie
municipale , lc Ski-Club el la Société du
Théàtre, au sein desquels il est très ap-
précie.
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Appareils de toutes marques

Vente

ti

Les derniers modèles munis des derniers
perfectionnements
Meilleure qualité sonore
Reception puissante
Sensibilité et sélectivité poussées

par mensualité - Echange
Démonstration sans engagement
Personnel technique spécialisé dans la
réparation
La plus ancienne maison de radio du Valais

.l§fee^ ti

élec/ricljfe - Sion

Nous cherchons pour tout de suite

Dès le ler décembre

Ouverture j
du nouveau magasin

!(_ .«V-Vi' V ¦?,">-j','*r :¦ > . - •  • * ¦ ¦ •¦ :¦ !de musique
4, rue des Chateaux - SION J

Lecons d'accordéon et guitare les mardis, mer- <
credis et samedis J

i
à Gròne, le lundi ; à Chamoson le jeud i ; à J

Savièse le vendredi. !

Instruments à disposition des. élèves. <

Claude Sauthier j
Professeur diplómé. Tél. appartement 2.38.45. <

mineurs et manoeuvres
de galerie

Travail de longue duree. Bon gage

Tél. (027) 4.82.43.
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Colgate-Palmolive SA Zurich pan*»»"

N'oubliez pas que le 6 décembre c'est la Saint-Nicolas!
Les spécialités ,.MERCURE" seront pour vos enfants une surprise accueillie avec grande
joie.

jeune fille ou dame seule
de 22 à 35 ans, pour s occuper d un petit me- Quincaillerie de la place
nage avec 1 enfant. Congés : un après-midi de Sion cherche

; , par semaine, plus dimanche après-midi . Va? ., ,. .. ...,..;,.:
•ìpptees p-fées^alaire : Er. ̂.250^^  ̂(ippreÌÌtf -nourrie, logee, tlanchie. ' - fcOèv __ V*

S'adresser chez ADAM, confection, graiid-rue V _ nUCUl
13, Delémont (JB) Offres écrites à case pos

tale 218, Sion.

Viande de chèvre
et charcuterie

Viande de chèvre . . Fr. 2.80 le kg.
Saucisses de chèvre . . . » 1.70 »
Mortadella casalinga fumèe . > 3.— >
Mortadella Bologna extra . . » 4.— »
Mortadella Bologna speciale . » 5.— »
Saucisses de porc, fraiches . » 5.— »
Salami type Milano . . . » 6.— »
Salami type Varzi Ire qualité » 10.50 »
Salametti Ire qualité . . . » 8.— »
Salametti 2me qualité . . . » 3.50 »
Boeuf pour bouilli et ragoùt . » 2.80 »

Demandez une offre pour jambons crus, vian-
de séchée et Coppa. A partir de Fr. 30.— port

payé.

Macelleria - Salumeria : Paoli Fiori
Locamo

(Prière d'écrire lisiblement)

l

Biscaumes au miei fr. -.75, 1.25, 2.40, 4.10
Biscaumes aux noisettes de fr.1.30 à fr. 6.70

avec 5% de rabais

Une nouveauté ! - Plus de biscaumes secs et durs .
Pour la première fois livres dans un emballage idéal qui conserve
toute leur fraicheur. Chez ,, M ERCU RE" , des vendeuses accueillan-
tes vous présenteront encore un grand nombre d'autres cadeaux
de la Saint-Nicolas qui régaleront petits et grands. La qualité
„MERCURE"traditionnelle se retrouvé jusque dans ses plus mo-
destes produits.

DUVE T
Oreiller 60 X 60 7.50
Traversin 60 X 60 13.50
Duvet 110 X 150 25.—
L'ensemble 45.—
Envois contre rembours.

E. Martin - Sion
Tel. (027) 216 84

POUR VOTRE FROMAGE
A FONDUE...

une bonne adresse :

Esse iva
Rue de Savièse - SION

Tel. 2_ .03
Tous les samedis au Mar-

che à la Pianta.

Toujours grand choix de
toutes sortes de fromages,
pour tous les goùts ct tou-

' tes les bourses.

A remettre pour le ler
février 1957

appartement
de 3 pièces, hall, cuisine,
bains, frigo, ascenseur
dévaloir, conciergerie
Fr. 165.—.
S'adr . Alex Richard.
L'Espace B. Sous - le -
Scex.

On cherche pour le de
but de janvier une gen
tille

jeune fille
comme sommelière, ai-
de ménage, debutante
acceptée.
Ecrire avec conditions au
Café du Centenaire, Ro-
che (VD).

MINE MIMILE OU UflLAIS
S I O N

Les bureaux sont transférés dans le nouveau
ba._me._t, rue des Cèdres, dès lundi

3 décembre

Les bureaux sont fermés samedi
ter décembre

__¦¦ . 1 1  I I 'I I 1 11  ¦ mmm»Tmmm»m»m»m»mx *mm*m I I I  _____________»
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1 Jolie salle à manger

NOYER STYLE ANCIEN composée de:
77* 1 dressoir sculpté, 1 table à rallonges et
jss| 6 chaises rembourrées cuir. - SALON Ls
H| XV VELOURS GRENAT. - CHAMBRES

..̂ beUé^oiifectton B| A COUCHER COMPLEXES. . . Chaises-
_ " ' ' ""' *\ 17*1 longues rembourrées.

Aaculature l . 
chez

m ALBINI à SION
A vendre toutes q _v 
| 

i s
_ mmet du Gfand.Pont No 44

tités. S'.dr. à l'Impri- MEI , _nm—u milia», —_ _ _ _ _ _—_—
merie Gessler. SIIMI. tf iiiRgimsff lKliKtimm

I BONVIN - COIFFURE - SION
% 40, av. Tourbillon - Tél. 2 39 03 (à 5 min. de la gare)

8 vous offre avec produits de première qualité

I Pifiiiiiìfi fro de in
en presentant cette annoncé le train

ì ou le car vous sera remboursé

U Ce bon est valable 10 jours

J3M . /_ _ ?

|g§||«

Achetez FAB aujourd'hui en-
core, car FAB lave sans peine,
plus propre et plus blanc
grande et petite
lessives et linge fin
FAB est en outre double-
ment avantageux puisque
les produits spéciaux à trem-
per, à adoucir l' eau , à rincer ,
sont superflus.



« LE CAVEAU »
G. de PREUX

Av. de la Gare - SION - TéL 2.20.16

Toute les spécialités en

Vins • Liqueurs ef Spirifueux
Wisky - Champagne

Luyet Clovis , Vice-Président ; Varone Martin ,
Conseiller ; Dubuis Basile, Conseiller ; Héritier
Georges, Conseiller ; Léger Gustave , Conseiller ;
Dubuis Marcel Conseiller ; Luyet  Marcel , Con-
seiller.

Liste No 2 : Parli Conservateur chrétien-
social.

Candidats : Debons Alberi , ancien conseiller ;
Varone Raymond , ancien conseiller ; Bridy
Hermann , Instituteur ; Gobelet Alberi , Insti tu-
teur : Hér i t ie r  Flavien Roumaz; Pannat ier  Ro-
bert , Dróne, Reynard Fernand , Granois.

Il est à no ter que ce soni les deux seules
listes qui ont une validité pour Jes é'Iections
du lei* et 2 décembre proehain.

Pour le bureau communal  :
Varone Marlin , secretaire.

SALINS

Avant les éleetions
Les é'iec- ions de dimanche proehain se de-

rouleront au système proportionnel.
Pour le Conseil communal , deux listes en

présenee.
Celle du part i  populaire indépendant com-

prend cinq candidats  : MM. Métrailler Felix ,
président : Bonvin Alfred , conseiller ; Beytrison
Robert. Morel Maurice , Pralong Adol phe.

Ces candidats ont  été choisis lors de l'assem-

Le Parti radicai n'ayant pas èdite

une galerie illustrée des candidats,

ceux-ci sont donc présentés par le

texte à défaut d'image.

I>£_r_i R _ _rìiC£àl~De_nocr£iLliciuè
Albert DESLARZES I Henri GÉROUDET I Gaspard ZWISSIG

46 ans , conseiller. Fils ile M. Joseph
Deslarzes , commercant plein d'initiative ,
est à la téte d'une importante maison de
la branche alinientaire : c'est un digne re-
présentant des classes moyennes. Sportif
accompli , il s'intéresse aussi bien à l'al p i-
nismo et au ski qu 'à l'aviation comme pi-
lote actif.

Arsene GERMANIER
32 ans. Machiiiiste , représentera la clas-

se ouvrière dont notre Parti  réalise l'idéal
aussi bien que ceux qui prétendent en
ètre les défenseurs exclusifs. Arsene Ger-
manier a milite dans les rangs de la jeu-
nesse radicale dont il est le délégué sur
notre liste.

36 ans, conseiller. Petit-fils ct fils de
commercants respeetés, Henri Géroudet
continue avee son frère le commerce fami-
lial remarquablement adapté aux temps
modernes. Ancien joueur du F.C. Sion , il
s'est occup ò activement de notre club sé-
dunois. Il n 'est peut-è t re  pas étranger a
la marche brillante du F.C. Sion.

Maurice MEIZOZ
53 ans. Chef de gare , assume avec au-

tant  de eourloisie que de capacité des
fonct ions particulièrement importantes au
moment de la construction de la nouvelle
gare.

40 ans , conseiller. Venu de Sierre. il y
a p lus de 17 ans , comme fonctionnaire pos-
tai el , depuis peu , agent general d'une
compagnie d'assurances ; entré au Conseil
communal en 1950. pour succèder en cours
de période au regretté Marcel Kummer. H
est cap itaine de la poste de campagne. Ce
fut  aussi un des diri geants du F.C. Sion et
c'est un tireur accomp li qui prèside la Ci-
ble de Sion.

Paul SEIZ
12 ans. Cafet ier-restaurateur .  C'est le

type de l 'homme qui sait donner son ca-
chet personnel à la profession qu 'il a choi-
sie : ses solides qualités , son entregent , lui
ont valu d'ètre nommé président des cafe-
ters sédunois. Cet ancien joueur du F.C.
Sion est un sportif ouvert à tout  ce qui
interesse la jeunesse.

René BOLL
40 ans , conseiller. Fils de M. Ar thur

Boll comptable à la Fabri que de meublé!
Reinchenhach — decèdè bien trop tòt.
Ren é Boll , après de solides études ban-
caircs, entra à la Banque Populaire Vaiai
saune, dont il est fonde de pouvoir. Très
au courant des questions financières de
la commune, plus importantes que jamais.
M. Boll pourra continuer à rendre les
plus grand services à la cité.

André ARLETTAZ
35 ans. Chef comptable dc l'Etar, fonc-

tion a laquelle il pa rv in t  assez jeun e gràce
à son sérieux et à son ardeur au trava il
ne doit qu 'à ses capacités d'ocenper li
poste de confiance dont il s'acquitte au
mieux. A toutes h s  qualités pour devenii
conseiller municipal.

André BORWET
35 ans. Architecte, a eu le mérite de

faire à la force de son poi gnet de brillali-
tes études et a réussi à s'imposer rap ide-
ment dans sa branche gràce à ses capacités
professionnelles et à son exactitude. Com-
mandant  de compagnie au rég iment valai-
san.

P_ __ ti Socialiste: et des _n.clépei_cla___s

Charles LAMARCHE
ELECTRO-MECANICIEN

Charles Lamarche est né cu 1909. Il entra
au service de l'usine de Glandoline en
1935 où il deviai contreiiiaìtre.

Il a déjà obtenu la confiance. des citoyens
qui l'ont minime conseiller general.

Des nouveautés
aù chemin de fér

Wengernalp-Jungfrau
Le chemin de fer de la Wengernalp tra-

verse, en a n n u i !  d'Al piglen , la région où
s'aba t ten t  les grosses avalanches qui des-
cendent de l'Eigcr. Aussi, une solide ga-
lerie de protection avait-elle été établie
et sa longueur a maintenant été portée de
102 à 214 m. Cette construction massive
contre avalanchc , que viendra prc-ongcr
plus tard sur 300 m., direction Alpiglen,
une galerie dc type léger, destinée à em-
pècher les amoucellcments de nei ge souf-
flée , a conte 675.000 fr. Cela fait plus de
3.000 fr. le mètre. C'est pour le moins
1,5 million qu 'aux endroits exposés de la
li gne de Grindelvva'ld, l'entreprise a dé-
pense au total en ouvrages de protection
et dép lacemcnts de la voie, y compris la
galerie contre la nei ge, de 430 m., éri gée
en 1951-54 au-dessous de la Petite Schei-
degg (Salzegg) . La station d'AIpingcn a été
dotée d'une installation de réglcurs de
courant (coùt 240.000 fr.), pour perfec-
tionner l'alimentation en energ ie sur la
li gne de Gindelwald où en hiver, lors des
pointes de trafic, le nombre de trains
considérablement accru pouvait provoquer
des surcharges. Le bàtiment de la station
de Grindelwald-Grund a été restauré et

Jules RIELLE
MARÉCHAL

Né en 1905, a Sion, Jules Rielle f i l  l'ap-
prcnti .sagc dc maréchal ct t ravai l la  ensuite
à I usine ile Chippis. Établi à son compie
depuis de nombreuses années , il est mainte-
nant à la téle d'une cntreprise en plein dé-
veloppement.

agrandi , la balte dc Brandcgg a une inai-
sonnett o 'taule. neuve. et celle de Salzegg
une voie d'évilcment de quelque cent mè-
tres de longueur. Deux automotrices ont
été commandées ; elles seront livrécs cn
au tomne  1958 ct viendront  s'ajouter aux
15 locomotives et 7 automotrices que pos-
sedè le chemin de fer de la Wengernalp.

A la Petite Scheidegg, une grande halle
de 57 m. dc long ct de 21,5 m. dc large
a été consimile pour le chemin de 'fer de
lu Jung frau , qui pourra remiscr là , sur
quatre voies , la plus grande partie de ses
compositions de trains (12 locomotives el
2 automotrices). Pour la voie d'accès à
cette halle , située un peu en-dessous de la
station , il a fallu construire un rcmblai.
Tous ces travaux , avcc les quatre voies ile
garage ct les branehements devant la hal-
le, nécessitcront une dépense d'au moins
800.000 fr. Et c'est à 200.000 fr. que se
monte le devis pour la voie d'évilcment à
la station d'Eismeer (alt. 3.158 m.), qui
étant  donne le grand nombre de croise-
ments est devenue insuffisante ; elle sera
prolongée dc 87 ut. à 157 m. ct il faudra
donc elarg ir le tunnel sur une section de
70 m. Les travaux commenceront celle an-
née encore et l'utilisation d'exp losifs exi-
gera des mesures spéciales pour garantir
la régularité et la sécurité du trafic.

Alfred BOVIER
AGR ICULTEUR

Né cn 1892, à Uvrier , Alfred Bovier est
lc fils d'un agriculteur. Il entra très jeune
au service de la voie aux C.F.F., mai» il s'a-
donna toujours à l'agriculture eonsidéréc
comme sa profession. Durant les hui t  années
passée. au Conseil communal, il a déjà ren-
di! de fiers services.

Jules FA _ RE
REPRÉSENTANT

Né en 1914, à Sion , Jules Favre est lc
fils d'un représentant dc commerce bien
connu dans notre ville. Après avoir fa i t
-'apprentissage dc teinturier, il reprit la
représentation de son pere, au décès de ce-
Iui-ei.

Max BERCLA3
FONCTIONNAIRE

Né en 1909, Max Berclaz est le fils d'un
modeste menuisier, rattaché au Parti socia-
liste, qui lui fit faire un apprentissage , ce
qui lui pcrmit d'entrer dans l'administration
des téléphones. Par sa volonté, il a réussi
à monter les échelons pour atteindre le gra-
de de chef qu ii occupe actuellement. Il est
un exemple d'energ ie ct de volonté. Il a dé-
jà été élu quatre fois au Conseil communal ,
ce qui témoi gne de la confiance des ci-
toyens.

Alberi DUSSEX
RÉDACTEUR

Né cn 1915, à Sion. Fait un apprentissa-
ge de teinturier, puis devient rédacteur chi
« Peuple Valaisan ». Est député socialiste
au ( .rinit i Conseil.
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A la veille des éleetions
Dans l'espace de deux jours , soit du diman-

che 25 au mardii soir 27 à 18 heures, heure
fatidi que pour le dépót des listes, les bruits les
plus fantaisistes ont couru les caves de la com-
mune sur le dépót de plusieurs .listes, sociale
paysanne, socialiste et autres.

Pour couper court à tous les ragots et pour
éviter des màlentendus, le bureau communal
communiqué :

Les liste*, ci-après désignées ont été déposées
avant 18 heures, le 27 •novembre , au bureau
communal :

Liste No 1 : Parti d'Entente Savièse.
Candidats : Luyet Francois, Président :

AUT0-EC0LE
Garage de Tourbillon - Sion j

Théoile : Fr. 3.50 à l'heure
t *̂A* >̂*a*̂ **̂ ^̂ *̂̂ *̂ r- *̂̂ *̂̂ m*m^**̂ -- '*W-*T tWm̂ rn* -l _ _ _ ** aT^m+m****?****

Samlle RUD&SZ
INSTALLATEUR

Né cu 1902, à Sion , Camille Rudaz est fils
d' une famille modeste. Il a dù pénible-
ment gravir Ics échelons, avec toujours le
sourire aux lèvres. Par sa volonté , il a su
créer et diriger soli entreprise vers sa pros-
perile actuelle.

Raymond KAMERZIKT
ENTREPRENEUR

Raymond K-amerzin est né en 1922. On
doit à son actif et à celui de sa famille un
quartier entier .

SAVIÈSE Les listes dans le Haut-Valais
iLes éleetions communa 'las reliennent aussi

l'a t t en t ion  des électeuns haut-valaisans qui ont
étafoli las listes suivantes :

A Briglie , les conservateuns portent MM.
Maurice Kaemp fen , président , II. Bodenmann ,
Pfamniater , Arnold , Steiner Arnold , Favre Mar -
cel , Perri g Werner , Venetz Leander , Wy dcn
Leo et Schlegel L.

A Viège , le parti conservateli r porle MM. Paul
Buiigener, Josef Heizmann , Golt l ieb Hildbrand l ,
Moritz Mar t in , Mario Ruppen , Josef Stalder ct
P.-iM. Studer.

Le parti  bourgeois et des t rava i l leurs  porte
MM. Gustav Eder , Leo Stoffel , Josef Bitte l,
Ed elbert Ghezzi . Richard Imhof , Josef de Paol i
et Albert Perrig.

Quant au parli  démocrat i que , il porte MM.
Adolf Fux , président , Josef Blal ter , Alfred Lu-
di , Josef Zurbriggen , Jules Albrechl , Ernesl
Salina et Josef Sa'lzmann.

J\

CHAMOSON — AUBERGE DES ALPES. Tél. 4.72.98
Tous les mets au fromage.

blée generale du parli tenue dimanche soir ,
sous la présidence de M. Hector Pitteloud. As-
semblée empreinte de dignité et d'enthousiasme,
faut- i l  ajouter.  Les citoyens du parti populaire
indé pendant  ironl aux urnes avec confiance.
Ajoutons qu 'au cours de celle réunion polit i-
que , un hommage a élé rendu aux défunts du
parli , décédés au cours des 4 dernières années.
Le sort Iragique du peuple hongrois n 'a pas été
oublié non p lus. Une collecte a recueilli le
montant  de fr. 86.— versés à Caritas .

Nous apprenons , en outre , que le parti radi-
cal-socialiste présente trois candidats : MM.
Bourban Denis , conseiller ; Troillet Ernes t , Vo-
tai Lncien.

Nous saurons dimanche soir 'lequel des partis
aura triomp he.

LA MARQUE DE CHEZ NOUS £P
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AU THEATRE UN BEAU GESTE

succès des Deux Anes
^i «oir, un public très nombreux a, par
uplaudis semenls prolongés et nourris, ma-
ù ja joie de retrouver sur le plateau du
v la Compagnie « Les Deu ,x Anes » . Le
i > Sion rempMssa'it la salile et prouva par
.jjej qu 'il savait  goiìter l'esprit leste des
& francais.
mon avis , la première partie comprenant
jer toire des chansonniens fut  la meilleure.
fevuet le » «Uiccédant à 'l'entracte était cer-

^ent amusante, mais ne « cassali » rien !
U| en droit d'attendre mieux des plumes
jjW de Pierre Gilbert et G. Bernardet.
, son tour de chant , Clairette May, dont

ibaltage » est évidenl , remporta un succès
*tt

j iel Roman , dans un répertoire d'inégale
j , 6ut cependant émou'voir et amuser.
«ues Cath y, rondeur sympathique, prouva
connaissait son métier.
ler Mi nier, chansonnier et fanta'isiste d'un
nism e étourdissant , soiileva l'enthousias-
jns son sketch un peu long sur le Salon de
j, ci dn ns son exceliente parodie de Laurei

uni il Georges Bernardet qui , avec finesse,
| et 'volubi ililé incarne la vraie tradition
ime des chansonnier*, montmarlrois, il fut
irilab le meneu r de jeu de toute .la soirée,
in succès personnel fut  'largement mérite.
Ic ours de la revue « Ave Mafianne ! » , un
MII très réussi est inconteslablement « Le
(ori de l'histoire » , où Georges Bernardet

me un Louis XIV d'une fantaisie désop i-
i
et, le' f inal Max . ndré, à la voix chaude,
révél é un parifait im'i .ateur des chanteurs
mode, et plusieurs de ses imitations au-

!l mèri té un bis si le programmo avait été
it charge.
(M'ions encore la gràce de Josette Arnaud
i all ant » de Georgette Cecil.

i décors schémat'iques sp.n l évocateurs.
résumé , un spettacle délassant iqni , en dé-

o cadre trop vaste de la salle où l'on sent
rti'sle. quelque peu déroutés (ils sont habi-
aux dimensiona restreintes de leurs caba-
parisiens), a obtenu la pleine approbation
auditoirè , qui s'en est àilé" enehanté,' le
re sur les lèvres mailgré l'heure tardive.

P. Valle tte.

CHRONIQUE POLITIQUE
C_ rubriqne n'engage pas la rédaction

m CONSERVATEUR CHRÉTIEN-SOCIAL

Grande assemblée
ila.Salle de gymnastique
idi 29 novembre 1956, à 20 h. 30, à la

do gymnastique de l'Ecole des garcons
lieu une gra nd e assemblée du Parti con-

ileur chrétien-social de Sion.
(pose du président Roger Bonvin sur les
'(•mes dc la capitale.
ins les adhérents ct Ics sympathisants du
,v sont cordinlcmcnt invités.

Assemblée generale
du Parti radicai

Jeudi 29 novembre 1956, _i 20 h. 30
Hotel du Midi , grande salle

lire du j our.
La parole est aux candidats.
M. Gygi , Président du Parli radica i de

He : < Comment Bienne est devenue radi-
li •.
•Orio ntation sur les scrutins des ler et 2

.e et instructions sur la carte civique.
f *  avons eu la chance d'obtenir la colla-
«tion , pour cette réunion , de M. Gygi, Pré-
»l du Parti radicai de Bienne, qui nous
•rtera le salut et les cncouragements des
«us de la grande cité industrielle du pied
Iota.

.1 cet exp osé, la parole sera donnée aux
Mais du Parti qui se feront un plaisir de

. ainsi le premier contact officici avec
'lecteurs radicaux.
* aurons ensuite une orientation generale
'' .crutins des ler et 2 .décembre au cours
¦"lucile des précisions seront données sur

.ion de la carte civique.
Parli radicai démocrati que de Sion.
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Les donneurs de sang
à l'Ecole des filles

Hier , repondant au pressant appel de la
Croix-Rouge lance par la Presse, la Radio el
le haut-parleur de la Poliee munic ipale , de
nombreux donneurs de sang se soni rendus, en
dépit du mauva is temps , dès quinze heures, au
lieu convenu : l'école des filles.

Le docteur Pélissier, président de la Croix-
Rouge suisse, section de Sion , a bien voulu
nous accorder quelques minutes d'entretien ,
malgré les lourdes charges dont il porte la
responsabilité (ne doit-il pas s'occuper aussi de
la reception du convoi d'émigrés hongrois de
dimanoh e !). Nous lui avons pose la question
suivante : « Etes-vous satisfai!, Docteur ? » .
Sa réponse fut  catégorique : « Certes, mais
d'ici ce soir il nous faut 350 donneurs. Si nous
n'avons pas assez de flaconnages, nous pren-
d rons note des offres non ufilisées et convo-
querons ces personnes dès que possible » . L'ai-
mable président nous conduit alors dans la
salle où , còte à cóle , sont allongés les volon-
taires entourés de diligentes Infirmières, qui
opèrent avec sùreté et douceur.

L'organisation parfaite ne laisse rien à dési-
rer. Tout le monde a le sourire. Donneurs fém'i-
nins et mascul ins a e com plissé ni leur geste gé-
néreux et humanitaire avec le sentiment joyeux
de remplir leur devoir.

Le docteur Pélissier nous quitte sur ces
mots : « Revenez à 18 heures, et alors vous
assistere?: à la bourrée ! » . A 18 heures, nous
sommes revenu. Le docteur et son état-major
étaient quel que peu dé^us, car le chifffre at-
teint ne dépassait alors pas 200, chiffre pour-
tant très satisfaisa.n l, car il s'agii, ne l'oublions
pas, d'une deuxième sèrie, et les participants
à la première ne pouvaient pas se présenter , le
laps de temps entre les deux prises étant trop
court. Nous avons quitte l'Ecole des filles alors
que des candidats se préesntaient encore.

P. Ve.

Match international Suisse A
Pologne, annulé

La Ligue Suisse de hockey sur giace n'ayant
pas trouve d'amateurs pour les deux autres
matches prévu. dans le cadre de la tournée de
l 'equi pe nationaie de Pologne en Suisse, le match
international Suisse A-Pologne, fixé au 8 décem-
bre 1956 à Sion à dù ètre annulé.

Il sera probablement remplacé par une ren-
contre entre notre équipe nationaie A et une for-
mation groupant des Canadiens de Suisse.

Un grand merci à Swissair
(Coni.) — Notre Compagnie nationaie d'aviation

« Swissair », représentéi* en Valais par l'Agence Du-
puis & Coniai ù Sion , donne actuellement une sèrie de
conférence. avec projection. cinématographiques , aux
élève. des écoles professionnelles chi Valais.

Tous les matins , de 10 heures ù midi , jeunes gens
et jeunes filles se rendent à la salle de gymnastique
He. l'ancien collè ge, où pendant deux heures, ils vi-
vent de beaux voyages , agrémentés d'une causerie pas-
sionnante.

Ces conférences , données par M. A. Tschan, directeur
des services de publicité Swissair , conférencier bien
connu et très estinte dans notre ville , ont commence
hind i et se termineron t samedi matin.

Lundi matin , M. Imhof , secrétaire communal inau-
gura par un href exposé ce cycle de causeries, en sou-
lignant tout le bien que celles-ci peuvent apporter à
notre jeunesse dans le cadre de l'orientation profes-
sionnelle.

Un grand merci ù Swissair pour cette initiative qui
honore notre ville et notre conton !

Un amateur

La lutte sera vive aux éleetions
communales

(Coni.) — ...Elle le sera également au loto du Club
de natation le mème jour , dès 11 h. il l'Hotel du Cerf.
Avis aux amateurs de chamois , dindes , oies, poulets ,
fromages ct autres...

A L'ÉCOUTE DE /̂ OTTENS
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JEUDI 29 NOVEMBRE
19.15 Informations ; 19.25 Le miroir du temps ; 19.40
Chanson voie ; 20.35 Le grand tour du music-hall ;
21.30 Concert ; 22.30 Informations ; 22.35 Le Miroir du
temps,

VENDREDI 30 NOVEMBRE
7.00 Joyeux réveil ; 7.15 Informations ; 12.00 Au ca-

rillon de midi ; 12.35 Les Jeux olympiques de Mel-
bourne ; 12.45 Informations ; 12.55 D'une gravure à
l'autre ; 18.00 Le Jazz en Suisse ; 18.15 En un clin
d'oeil ; 19.05 Les Jeux olympiques de Melbourne ; 19.15
Informations ; 19.35 Instants du monde ; 20.10 Contact
S.V.P. ! ; 21.00 De l'esprit à l'humour ; 21_ La Tra-
viata ; 22.30 Informations ; 22.35 Correspondances.

3 Les années passent... §

l ' A S  HO il
la vedette des Utiel .

reste le vin de table apprécie de chacun
Dans tous les bons magasins d'alimentation

t - ,  
¦ Éleetions bourqeoisialesCommune de Sion . ,_ .  _r _ _ - _ .— de Sion 1956

Avis officiels _ A „ , u . ,  _ _ ._____ 
Les electiorus du Conseil bourgeoisial de Sion

auront lieu à l'hotel de ville, salle de la Bour-
geoisie, les ler et 2 décembre 1956.

Éleetions législatives Le scrutin sera °uvert comme sua :
— le samedi ler décembre 1956, de 11 heu-

tleS ICI 1 et 2 déCembre 1956 rM à 13 heures et de 17 heures à 19 heures ;
— le dimanche 2 décembre 1956, de 10 heu-

de la Commune de Sion «_ ;, 13 heures
L'assemblée primaire est convoquée le di-

L'élcction du conseil municipal, du juge el manche 2 décembre, à 17 heures, dans la salle
du vice-juge aura lieu au bàtiment de l'ancien de la Bourgeoisie , pour l'élection du Président
Casino. Le .scrutili sera ouvert : et du Vice-Président de la Bou rgeoisie.

— samedi ler décembre, de 11 heures à 13 sion le 24 novemhre 1956.
heures et de 17 heures à 19 heures ; L'administration bourgeoisiale.

— dimanche 2 décembre, de 10 heures à 13
heures. 

L'Assemblée primaire est convoquée le 2 de-
cembre, à 18 heures, au Casino, pour la prò- Les ESCARGOTS du Café de I Avenue, Sierre
clamation du résultat de l'élection. SONT DÉLICIEUX

L'Administration. Mme G. Rey, tél. 512 34

r— ^

Auis important
Dans ce numero sont encarfés les bulletins de versemenl des-
tinés au paiement de l'abonnement 1957.

SI VOUS ETES DEJA ABONNE...
utilisez ce bulletin de versement sans retard. Vous
vous éviterez ainsi les frais du remboursement qui
sera envoyé dans le courant de janvier.

SI VOUS NE L'ETES PAS ENCORE...
payez tout de suite le montant de l'abonnement 1957
et vous recevrez notre journal

Ullll IDI Itili tll JUSQU'AU 31 DÉCEMBRE 1956.

TARIF D'ABONNEMENT :

3 mois 6 mois 1 an
Fr. 6.50 Fr. 12.— Fr. 20.—

, 1

poussette
moderne rotin. 1 jo li lit
d'enfant bois rose com-
plet.
Maison Albini - Sion.
Grand-Pont 44.

On cherche pour tout de
suite gentil gar§on de
bonne volonté, libere des
écoles, comme

commission
naire

et pour aider au labora-
toire.
Offres à Famille Schind-
ler, boulangerie-confise-
rie, Unterentfelden (AG)

0n cherche
a échanqer

un veau de 12 mois, race
d'Hérens contre un porc
ou laie pour boucherie.
S'adresser Henri Du-
buis-Varone St-Germain
Savièse. A louer quartier Pratifo

ri 1 boxe à fr. 30.—, ioliJeune homme cherche ri _. ooxea_ ov.—wy«
place comme 

( 0̂ 6̂1116 ^bouloncjer- de 4 pièces et hall Tout
nStiSSÌer confort. Prix Fr. 190.—.
f S'adresser à la gérance

libre de suite. René Antille, agent d'af-
S'adresser au Bureau du faires, Sierre, téléphone
Journal sous chiffre 73. 5.16.30.

I Prix exceptionnels 1
d'un lot de couvre-lits piqués pour grand
et 2 lits depuis Fr. 60.—. Couverture de
laine depuis Fr. 18.—. Duvets 120/150 cm.
depuis 25.—.

Jos. Métraille. Bonvin
Ameublements

rue de la Dixenee - SION - Tél. 2.19.06

A vendre d'occasion
ARMOIRES A GLACES et sans giace. BU-
BEAU AMÉRICAIN. DRESS ODE . et dessertes
modernes et non modernes. Tables à rallon-
ges, chaises, fauteuils, canapés, couchs, divans

etc.

MAISON ALBINI — SION
Grand-Pont 44

» <
\ Théàtre de Sion
» Samedi ler décembre 1956 i
» à 20 h. 30 précises

« EN QUETE D'HUMOUR » i
» i

* Revue - Ballets du

» CERCLE DE CULTURE PHYSIQUE !
» DAMES ET PUPILLETTES !
» <
\ Location au magasin de tabacs Tronchet , J
» rue de Lausanne, Sion, tél. 2.15.50 <
» (
» Prix des places : Fr. 2.50, 3.50, 4.50 ]
» (
| Carte de membre passif : demi-tarif j
ì (
I BUVETTE - TOMBOLA |
» <» INVITATION CORDIALE ]
» .__._

A vendre jolie occasion, état de neuf

Bel ensemble moderne
compose de : 1 divan-couch avec coffre pour
literie et 2 fauteuils assortis. TABLE - COM-

B_ES, etc., etc.

MAISON ALBINI — SION
Grand-Pont 44 — Tél. 2.27.67

-_a_UH___naEUa____B__HaMN__a__________B__H____BHBHaBHM_- _>-a--M_H

Nous engageons pour travaux de haute mon-

tagne du début décembre à fin mai

10 aides-monteurs
Se présenter au Bureau des Travaux de la
Grande Dixenee, Chandoline-Sion.

SION. - Immeuble à vendre
Au centre des affaires, locaux commerciaux

donnant sur deux rues et 7 appartements. Le

No de Tél. (021) 6.81.13 renseignera.

appartement
de 4 pièces pour une famille hongroise.

Les offres sont à adresser à Action pour la

Hongrie des Stés d'Assurances, Case postale

72, Sion.

BUSCH
l'appareil à tricoter à la main, le rève dans
chaque ménage. Tricote vite et avec précision
toutes les laines. Prix dep. Fr. 310.—. Démons-
tration tous les jours aux Magasins Singer

Sion : rue des Vergers, tél. (027) 2.37.85
Martigny : Av. de la Gare, tél. (026) 6.19.77



Demi-retraite
de M. Eden

Le fait que M. Eden a dù abandonnrr
son travail à la lète du gouverncmenl
britannique ouvre une crise politi que en
Grande-Bretagne. Le chef du gouverne-
ment conservateur est victime d'un sur-
menage, ce qui se comprend bien si l'on
se souvient de toutes Ics diff icultés qui
ont assalili, depuis juillet dernier, le pre-
mier ministre de Sa Majesté.

Sii* Anthony est un spécialiste des pro-
blèmes du Moyen-Orient. Il a été un des
grands artisans du pacte de Bagdad , al-
liance militaire doni le but est d'empc-
cher l ' infiltratinh communistc dans le
monde arabe. On dit que sa di plomatie
a élé une des causcs dc la venne au
pouvoir du Colonel Nasser. Londres au-
rait mise sur le Colonel lors dc la lutte
de ce dernier avec le General Ncguib.
L'eclatement du conflit dc Suez a donc
touche M. Eden à deux titres : comme
chef du gouverncmenl dc l'Angletcrrc
dont Ics intérèts vitaux étaient compro-
mis par l'affaire du canal et comme ex-
pert des problèmes arabes. Le premier
ministre a donc répondu avcc une très
grande fermeté aux propos du Colonel
Nasser. M. Eden a toujours surveillé de
très près l'infiltration soviéti que au
Moyen-Orient. Il a temi a défendre ces
points esscnticls de Pinflucnce britanni-
que qii'étaicnt l'Irak ct la Jordan ie. En
ce faisant, il a été très criti que par Is-
rael. C'est en fin dc compie gràce a l'ac-
tivi té  de M. Eden que les Etats arabes
n'ont pas suivi l'cxcmplc de l'Egyptc
dans la voie dc l'opposition fondamen-
tale à la politi que occidentale.

M. Eden a toujours eu contre lui le
fait qu 'il était lc second d'un homme de
grande volonté, à savoir Winston Chur-
chill. Les observateurs le jugeaient meil-
leur di plomate qu 'hnmmc d'Etat. Les
événements paraissent leur avoir donne
raison, encore qu'il soit bien difficile dc
dire si un autre membre du parti con-
servateur aurait eu plus dc chance que
M. Eden.

Quoi qu 'il en soit, M. Eden quitte mo-
mentanément le pouvoir sous la pression
d'une évolution politi que qui lui a été
défavorable. Le canal de Suez est blo-
qué, le Colonel Nasscr est toujours le
maitre dc l'Egyptc, l'influencc américai-
ne est plus forte dans le Moyen-Orient
que celle de Londres ou de Paris. Il est
dès lors légitime de se demander si la
maladie de M. Eden ne va pas ètre uti-
liséc comme prétexte pour un rempla-
cement du chef du parti conservateur. M.
Bufici* prendra la place dc M. Eden. Il
n'a jamais approuve pleincment la poli-
ti que de M. Eden en Egypte. II est donc
bien place pour rétablir la liaison Lon-
dres - Washington, quel que peu en souf-
france depuis que l'attaque anglo-fran-
caise contre l'Egypte s'est effectuéc sans
que le gouvernement américain ait eie
temi au courant.

Le départ , mème mnmenlané, dc
l'homme qui , avec M. Mollet , a lance une
exp édition militaire contre l'Egypte, ne
peut resici* san.s influence sur la politi-
que francaise. Le gouvernement de Pa-
ris doit maintenant  fairc le bilan politi-
que et économiquc de. ces derniers mois.
Il faut reconnaitre qu 'il n'est pas bril-
lant. La dette publ ique francaise aug-
menté , les difficultés du ravitaillement
en essence sont très graves. L'Algerie
n'est pus pucifice. Les deuenses militai-
res vont croissant. Les députés francais
s'inquièlent. Si M. Eden ne revr-nait  pas
an pouvoir en Angletcrre, M. Mollet au-
rait perdu non seulement un ami étran-
ger, mais encore* un appui très sur.

£& v i. ̂ yr£lÌQÌru$je
Vers la béatification

du Pape Pie IX
La dépoui.'le morlelle du Pape Pie IX , exlui-

méc le mois dernier cn vue de la reconnaissance
canoni que prévue pou>r le Procès de Béatifica-
tion , a été placée dans un caveau aménagé à cet
effet à la Basilique St-Latirent-hors-dcs-Murs.
Le corps a élé revétu des ornements pontificaux
offerte par Sa Sainteté Pie XII el place clan.
un cercucil neuf sur lequel ont élé apposés Ics
sceaux du cardinal-vicaire et du président du
tribunal diocesani. Plusieurs prfllatis ont assistè
a la eérémonie.

Le Pape et la jeunesse
Recevant en audience les membres de la

« Campagne europ éenne de la Jeunesse » , Sa
Sainteté Pie XII leur a adresse un discours en
francais , dans lequel il a notamment  déclare :
« 'Malgré Ics obscurités qui pèsent sur l'aven i r
et Ics motifs nombreux d'hésitation et dc dé-
fiance , une route magnifique s'ouvu-e encore de-
vant  ila jeunesse avide dc constru i re un monde
meilleur.  »

Le Souverain Pontife a ensuite af f i rme qu 'il
appart ieni  aux jeunes de « Urei* les conclusions
des événements qu 'ils vivent  aujourd'hui et de
rejeter sans hésiter les philosop hies destruclri-
ces de l'homme » , et qu 'il importe de défendre
la liberté spirituelle » qui n'est pas anarchie
de la pensée et de l'action , révolle contre l'au-
tor i té , négation de l'esprit et de Dieu-méme,
mais comporte la soumission aux lois _*éelles de
la croissancc et du progrès , et la recherche
humble et perseverante des valeuns authenl i -
ques, capables d'orienter el de sauvegatrder l'épa-
nouissement p lénier de l'individu dans la société
n.iliona.le et intcrnat ionale.  »

100.000 fugitifs
Près de 7.000 personnes fuyant la Hongrie se

sont réfugiécs depuis vingt-quatre heures é_i
Autriche. C'est là le nombre le plus impor tant
dc passages de la frontière enregistrés depuis
le 4 novembre dernier, jour de l'ouverture' tlU
véritable lexodc qui a amene jusqu'à préseWt
quelque 100.000 personnes à quitter _euf_
foyers. .•

Des éléments hungaro-soviétiques continuent
à patrouillcr le long de la frontière et ouvrent
le feu sur les fugit ifs.

. ,  i_ ¦• également besoin de cadres bien formes, de col-
LeS femmeS CathOlìaUeS "' Iaborateuns spécialisés prlncipalement , jou is-

-, .,_ .... sar>t d' une format ion comp lète et de connais-
protestent a I O.N.U. ance* étend U _

, . . . , ,. , .  , . » . _ ._ , _  D' une Universi té cal'holique , dont les princi-Voici le télégramme adresse au Président de «
 ̂

SQ M sol,id__ e[ 
^  ̂le [ron c£étietl1 Assemblee generale de 1 O.N.U. : ;n|end _ „  ou[re .̂ donn_   ̂mcnla I i t é  de« Opinion mondiale trente-six million. fem- ,,ase en fay eur  d

_ ,,a réa ,.isat ,ion p,rarkme et demes catholiques groupees dans U.M.O.F.C. - ]a pro f MlSÌon. L*Univereité des Catholi ques Suis-expnment  horrcur , inihgnat.ion , emot.on prò- .e^ 
• ,,,.;,. , a (lonc une  de llksìon àtonde deportal.on Hongrois - mesure inique réali__r .,u fiC_ v;ice d_ fa christ ia ndsa tion de tou lecontre defenseurs patr ie  et liberté — O.N.U. ,a v,_ économi  ̂ socialc . Cetit pourquoi elksemle capable in terveni r  eft.cacement - cons- mér i t _ -, . 

d
_ lQUs  ̂ chefe ' d *en l l .c|) 1.isecie.icc mondiale troublée - rcclamons decs.ons chl.é,ticn<5 en p].emi

_
r lieu > mais au<-_ * ,_ -.,„ • depositives . fonte  la population de notre pays, 'qui lui mani-

qui lui pendant de longues années un des meil- sup érieure et moyenne, commune dc Belhvald
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« L'ère de Yalta est dose »
Dans « Comba t », sous ce titre, Jean

Fabiani clénic toute valeur prati que 'et
efficace à la proposition soviétique d'u-
ne conférence consacrée au désarme-
ment.

17 est possible que les dirigeants du Kremlin , par
leur» nouvelle» propositions sur le désarmemcnl , aient
ressnixi Tiniliuilive el fourn i à lu propugunde commu-
niste en Occidenl de nouveuiix sloguns dont elle u
bien besoin .

Cesi une tentativc pour fuire oublier le désarroi de
million» de communistes après lu répression hongroi-
se. Mois c'est faire bon murché de la crédulité gene-
rale , surtout après le nouveau schisme de Tito , et Tud-
mini.ilrotion sung lonte de In preuve que le communis-
me ne se maintient dans les pays satellite» que par la
force brutale.

C esi aussi spécttler sur une nuìvele amertemne , que.
Stilline utili»a à fond lors de Yalta , mai» que la guerre
froide el l'exploitation abusive d'accord» vide» de

leurs représentants dc notre canton dans les com-
pétition dc Suisse romande. Nous garderons de
lui le souvenir d'un bon camarade de lutt e.

Des amis

Boom européen
Le relèvement économi que de l 'Europe peut

se mesurcr a la diminution dc l'aide américaine
à notre continent .  Sur ile total de l'assistance
économi que et techni que accordée par Ics Etats-
Unis à toutes Ics parties du monde , l'Europe
recevait 66 % et 'l'Asie 12 % en 1953. Cette
année , Ics proportions sont ne t tement  renver-
sées, car 8 % seulement de Faide américaine ira
à l 'Europe , alors -quo la pari de l'Asie sera aug-
mcntée à 58 %. Ains i l'aide américaine dans les
années d'après-guerre a permis ù l'Europe de
rétablir sa situation. Remise sur ses pieds , elle
peut maintenant  marchcr librement vers son
union.

Regression de la population
montagnardo agricole

D'un exposé de M. Walther Ryser , gerani du
Groupement  suisse des paysans montagnards ,
sur i 'le problème des paysans de montagne en
Suisse » :

En 1950, 'la populat ion suisse se compovsa.it
de 4,7 millions de personnes. De ce nombre ,
700.000 en chiffr e  rond ou 14,7 % v.ivaient dans
les Tégions de montagne, alons que celle pro-
portion était encore de 25,5 en 1850. On compie
25 habitants par kilomètre carré en (montagne ,
contre 291 dans le Plateau. Au couns des cent
dernières années, 65 % des communes paysan-
nes de montagne ont enregistre une d iminut ion
du nombre de leurs habitants , alors que la po-
pulat ion des communes de montagne mixtes ,
c'est-à-dire avec industrie , hótd'lerie et t rafic ,
s'est accrue de 35 %. La si tuat ion acluelile est
donc caraetérisée par une dépopulation des
communes paysannes de montagne alors que
les coniiinunes doni l'economie est moins uni-
lalérale enregistrent une augmentation de leur
population.

Les patrons chrétiens
et l'Université de Fribourg

Les chefs d'entreprise dans 'l'industrie , le
commerce et ll'artisanat ont besoin , imaintenant
plius que jamais, de conriaitre les .ré- u .tals des
recherches seientifiques faites à l'Université.
Les 'hautes études leur rendent service pour
trouver Ics solution , aux problèmes techni-
ques et fonctionnels , économi ques et sociaux ,
qui se posent à eux rela livement à l'ensemble
de l'economie nationaie et quant à Ila direction
de 'leur entreprise. Les chefs d' entreprise ont

testerà a.nsi sa reconnaissance.
Dr O. Meyer, Président de l'Association

Suisse des Patrons Chrét iens (V.C.U.).

Subvention federale au Valais
Le Conseil lederai a alloué au canton du

Va'lais une subvention pour la construction d'un
téléféri que de Fii rgangen à Bel.lwald et pour la
construction des chemins d'accès aux stations

leur sens ont chasse définitivemcnl de l'esprit de» A-
méricuins.

Lu neiilrulisalioti de f u l l  de l 'Europe occidenlulc , le
purtage du monde cn deux zone» d 'influence est une
buse dc la politi que soviéti que depili» onze ans. C'est
à elle qu ii convieni de raccrocher la libérulion de l 'Au-
triche , et l 'essni dc ncut ridisalion d'une Allemagne réu-
nifiée selon le» concepì» moscovite». La dernière pro-
position soviétique consiste en fu i t  à réunir un nouveau
Yalta, où lu dip lomatie du Kremlin pnrlirail de bases
acquises lors du premier pour procèder ù une nou-
velle distribuitoti du monde.

Mais l'ère des Yalta esl dose. Il est trop tnrd pour
les deux Grand» dc prélendre régler à eux seni» le
sort du monde. La Chine, ITnde , Tito , le bloc de
Bandoeng, celui des Afro-Asialiques , TAmérique lu-
tine , pour des raisons diverses, n'étunl pus purtie. à
cette discussion , échapperaicnl uux impèrulifs des deux
Grunds. El les événements de ces dernières années de-
montrent que ces puys , qui ne sont pus lous de petit»
pays . ont revendi qtté un droit de regurd sur les af-
faires mondiales.

A TRA\_||I|k MONDE
LE CAIRE

Mise en garde
du gouvernement égyptien

contre une reprise
des hostilités

Dans une longue déclarat ion, diffuséc par la
radio du Caire, le igouverncmcnt égyptien «< met
en garde l'opinion publique mondiale contre le
danger de la reprise des hostilités en Egypte,
à la suite du refus anglo-franco-israélien d'éva-
cucr le itcrritoirc égyptien, et proclame que
l'Egypte ne saurait sacrifier son indépendance
au souci dc preserver la paix mondiale. »

VIENNE

CHRONIQUE CJ SUISSE
GENÈVE

Mort d'un ancien sportif
valaisan

Nous apprenons la mori survenue à Genève
d'un ancien Iu t t eur  valaisan; Lue Moli , de Riddcs ,

Une tradition se perpétue

Les anciens us et coutumes ont trouve le
secret de l'éternelle jeunesse : année après
année ils reviennent pour ètre aimés ct
observés de tous. Notre charmante image
saisit sur le vif le secret de la continuile
d'une tradition , image symbolique qui se
passe de paroles. La petite fille, póur la
première fois au « Zibelemari t » de Berne
recoit avcc étonnement un « collier . d'oì-
gnons dont les Bernois font maintenant
provision. Souvenir impérissnble qu 'elle
passera à ses enfants et ses petits-enfants,

CANTON £<3 <> DU VALAIS
PRES DE RAROGNE

Un sexagénaire tue
par une auto inconnue

. ¦ i • - * - ; , i v . i. . ; - ,. » r . _ _ 1 *

Mercredi , au début de la matinée, le cor)
de M. Henri Torti , flgé dc «1 ans, Inibitimi N
ters, a cté découvert en bordure dc la roo
cantonale Rarognc-Viège, à quelque 500 mèlr
dc la sortie est de Rarogne. i

L'enquète a établi que M. Torti , qui se re
dait à son 'travati , 'ava i t  été heurté par m
automobile (une VW, selon le comraunft|ué(
la gendarmerie cantonale) et tue sur le 'eon[
lundi matin, vers |6 h. 45. Le véhicule , m
encore iden t i f i c .  qui devait circuler dans I
direction Rarogne-Viège, a un phare brisé ; l<
débris dc verre ont été relevés sur place el to
respondent à un phare de marque « Hella ».

La polire cantonale presume que M. Torli
élé pris en charge, par un chauffeur compi»
sani, pour effectuer le trajet de Viège jusqu '
proximilé du lieu dc l'accidènt. C'est clone |K
après avoir été déposéc que la victime aura
été heurléc et tuée.

Dans l'intérèt de l' eiiqucte , lc chauf feur  cor
p laisant qui , ce hindi 2(5 novembre, vers 6 h. S
au ra i t  pris une personne de (il ans, taille II
cm., svelte , vètue d' un veston gris a carreau)
pantalone brune, est priée de «'annon cer a
comniandant  de la poliee cantonale , à Sion , o
au poste de poliee le p lus proche

TnuIcs Ics personnes qui , ce hindi mmn
u l t é r i cu remenl , aura ien t  remarqué une auto
mobile VW , avcc Un phare avant  Lrisé, «01
également priée. de «'annoncer aux mèi. au
torilés.

CHRONIQUE ||̂ SÉDUNOISE

Cambriolages
et arrestations

L'usine de Chandolinc, près de Sion, a re
la visite de malfaiteurs qui firent main baj »
sur une forte quanti té de cuivre. A Ardon.
bureaux de la fonderie ont été cnmbrioles
Ics voleurs se snnt emparés de 5.000 ir.

La poliee a fait diligcncc dans l'affair e
voi des 200 kg. dc cuivre à Chandolinc otti
Sion, puisqu'ellc réussissait à arrèter «es
leurs dans la nuit de mardi à oierercill
ville de Sion. II s'agit de René L.. 23 ans,
laisan, et de Marc K., 37 ans, Bernois.

Passante renversée •
A la sortie de Sion, Mme 'Marie Mcrkll t ,

renversée par une auto alors qu'elle IVI * • -
la mute. Elle a été hospitalisée à Sion avec
forte commotion.

Le budget de la Ville de Sion
Le , budget ,de la . ville de Sion pour 19°Lp

sente 6.469.000 fr. aux dépenses et 4--
^ &(

aux reeettes, soit un excédent de dep«" J
^2.242.600. fr.. don . 1.145.000 fr. «ont co«

par un emprunt




